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Réactions 


une :telle crainte qu'aucune 
les formes ordinai- 
ne l'apaisera, quelque appro- 
qu'elle soit.” 
“Le Daily Mirror demande: 
YReste-t-il vrai de dire que nous 
conservons notre confiance au 
ér ministre, tout en la re- 
t au ministère? 11 ne la gar- 
pas besucoup plus leng- 
temps, si ses fidèles amis et lui 
persistent à s'appuyer sur leurs 
fervices passés. La guerre ne se 
fagne pas avec de la rexonnais- 
sance. ï 
Le Daily Sketch affirme: 
#“D'une manière ou d'une autre, 
# faut amener M. Churchill à re- 


sion des trois navires de guerre allemands. 


daise, écrit: “Nous voici au cré- 
puscule de la guerre. L'homme 
moyen est maintenant écoeuré 
des réponses, des explications 
qu'il reçoit sur nos échecs depuis 
le début, 

Il est à noter que le News- 
Chronicle est de tendances libé- 
|rales, le Herald, travailliste, le 
| Mirror et le Daily Sketch, indé- 
| pendants et que lé journal de 
lord Beaverbrook est également 
indépendant s'il appuie le gou- 
vernement. 


Le R.P. Brassard 0. M.I. décéde 


Le RP. Hector Brassard, 
O.M.L., est décédé le dimanche 15 
février au Juniorat de la Ste-Fa- 
mille, à St-Boniface, après une 
Courte maladie, 


Le défunt était né à St-Grégoi- 
re, comté de Nicolet, PQ. le-11 
septembre 1870. Il fit ses études 
primaires à l'école de St-Grégoire 


et ses études secondaires au sé- | 


minaire de Nicolet, 
Après avoir obtenu son bacca- 


{ St-Boniface, 


| poste, à cause de sa sarité. Il vint 
| alors dans l'Ouest, et exerça son 
| saint ministère auprès'des In- 
diens à Fort Frances. I] fit égale- 
iment du ministère paroissial à 
St-Laurent, Man. à la paroisse 


du Sacré-Coeur, à Winnipeg, à | 


| Duluth, Minn.,, et enfin à Fort 
| Frances. 

Depuis quelques mols il vivait 
| au. Juniorat de la Ste-Famille, à 
où il a donné à ses 
| frères en religion l'exemple d'une 


hrs ee paul grouve. important de militaires | 


= 


Le lieutenant Hugues La 


‘| mer se divisaient 
conseription, | * 


tio : I ajouta que “probablement 
mer ds gene à id de la conscription, tandis ‘qu'un 


RE ER … 
nomme conseiller 
riie . faire libérer par plébiscite de 
législatif nes: promemes | antlconseip- 


; V1 Fils du très honorable Ernest 
Le colônel W. Bovey vien£ d'ê- | Lapointe, ministre de la justice 
tre nommé à la chambre haute | décédé, le lieuténant Lapointe, 
de Québec. C'est un événement | âgé de 30 ans, fut le premier dé- 
marquent, car c'est la première | puté-soldat à prendre la parole 
fois qu'un universitaire est appe-|à la Chambre après avoir fait 
lé au conseil législetif. | du service actif outre-mer. Il re- 

Le lieut.-col. l'hon. W. Bovey vint au Canada & la mort de son 
est directeur des: relations exté- Eur en fin de novembre. Il pro- 
rieures de l'université MeGill. I1|"0n6a son discours revêtu de 
compte parmi les citoyens les l'uniforme d'officier du régiment 

* : | de la Chaudière. 

plus en vue de la province. On lui : 

doit, entre. autres ouvrages, un Les conscriptionnistes 
livre qui a eu beaucoup de reten- | Il souligna que ce serait peut- 
tissement et qui s'intitule “Cana- | être sa dernière chance d'assister 
diens”. Le volume, qui a été tra- | à une session où l'on parle de la 
duit en français, constitue un bel | Conscription. Il exprima l'opinion 
hommage à la nationalité cana- | que la conscription diminuerait 
dienne-française, dont le col. Bo- | l'effort de guerre au lieu de lin- 


vey s'est toujours fait l'ardent dé- | tensifier. Il montra qu'il existait 
tenseut : | deux groupes de conscriptionnis- 


. |tes au Canada: les conscription- 

Le nouveau représentant de la | sites bar patriotisme et les cons- 

division de Rougement au Con- | criptionnistes par ambiance poli- 
seil s'est beaucoup occupé, dans | 


tique. 
ses moments de loisir, de l'art} Le député de Lotbinière com: 
paysan chez nous. Il est actuel- | mençä son discours en remer- | 
|lement président du comité d'é- | 
{ ducation postscolaire et a colla- 
boré activement, à ce titre, à 


| l'organisation des cours pour les 


pour service outre-n 


Lapointe, député libéral de 
récemment revenu au Canada du service actif en Angleterre, a 
claré à la Chambre des Communes, que les soldats canadiens out 
deux groupes sur l'opportunité d'établir 


: fi 


“opposé à 


dr 


la majorité” penchait en faveur 


de première ligne comb 
de leur assurer les renforts dont 
besoin. Mais, s'il est permis de 
regarder le passé et le présent 
pour juger de l'avenir, je suis 
fermement convaincu que le vo- 
lontäriat, encouragé et po de 
façon intelligente, suffira * pour. 
nous assurer ces-renforts.” 
L'agitation et l'effort de guerre 
“Cette union, cet effort concen- 
tré, conjugué, ont été rendus pos- 
sibles grâce à l'assurance :donnée 
au peuple canadien, de l'Atlanti- 
que au Pacifique, qu'il n'y aurait 
pas de conscription pour service 
outre-mer, assurance qui faisait 
disparaître, au sein de la nation, 
toute désunion nationale. L'in- 
auiétuüde causée dans l'opinion 
publique par l'agitation bruyante 
de politiciens à courte vue qui 
voudraient maintenant [que ’le 
gouvernement manque à la pa- 
role donnée, permet de croire 24 
l'adoption de la conscription pour 
service outre-mer nuirait à l'ef- 
fort de guerre. Une telle mesure 
détruirait la confiance du peuple 
canadien envétrs ses gouvernants, 
ferait éclore des, germes gle mé- 
fiance et FPS des fa a 


peine cicatrisées:”’ 


Assemblée du parti communiste 


tot 
ils pourront éventuellement avoir! 


lauréat à cette institution, il étu- | 
dia la médecine durant un 
années. 11 décida alors de disvon- 
tinuer ses études médicales pour 
se consacrer au service de Dien. 


grande piété et d'une ardente | 
charité. 


Ses funérailles ont eu lieu au- | 
jourd'hui au Juniorat de la Ste- | 
Famille, Le Très Révérend Père | 


soldats de l'armée canadienne. 


Enquête sur l'envoi de 
troupes à Hong-Kong 


| OTTAWA-—Une déclaration non | que la clé de la victoire est d’ou- 
signée et reçue, par la poste, par | vrir un second front européen. 

|la Canadian Press, le 13 février,| (Le brigadier S. T. Wood, com- 
| révèle que le parti communiste | missaire de la gendarmerie roya- 
| (officiellement interdit au Cana-|le du Canada, interrogé à ce su- 
da) a tenu une “conférence na- 


P. Hector Brassard, O MI. | 


82 septembre T4 il faisait | 
entrée au Noviciat des Révé-. 
3 Pères Oblats, à Lachine, 
le 8 septembre 1896, il pru- 
DGait ses voeux perpétubls et 
L juin 1898 il était élevé à la 
Le Révérend Père Brassard dé- 
tait se consacrer aux Missions 
Miennes Il fut done envoyé à 
Many, Baie James, Quelques 
mées plas tard il dut quitter ce 
Ne / 
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E  Lamontagne, OMI. Provin- | 


cial,-a chanté le service. 


On réclame pleine indem- 
nité pour le Normandie 


VICHY-—La Compagnie Géné- 


rale Transatläntique, propriétaire | 
ormandie Î 


du paquebot N; 
| 
{ 
| 
| 


, réclame 


1 ine i | 
a pleine indemnité de la perle | inde 


| Royaume-Uni. 


du plus gros navire du monde 
qu'elle avait mis en service entre 


l'Amérique et l'Europe quelques | 


années seulement avant la guer- 
re, La nouvelle de l'incendie du 
Normandie a rempli les premiè- | 


res pages des journaux -français. | canadiennes à Hong-Kong. 


OTTAWA—Le premier minis- 
|tre Mackenzie King a déposé à 
|la Chambre des Communes l'ar- 
{rêté en. conseil chargeänt Sir 
Lyman Duff, juge en chef du 
| Canada, d'enquêter sur l’envoi de 
|troupes cariadiennes à Hong- 
| Kong. 


à Hong-Kong a été fait à la de- 
du gouvernement du 


Le juge Duff est nommé com- 
missaire pour enquêtef et «ns 
rapport sur l'organisation, l'auto- 


M x , : H 
risation et l'envoi de ces troupes 
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ECOUTEZ 


VARIÉTÉS FRANÇAISES 


présentées par $ 


La Liberté et le Patriote 


le lundi matin à 8h.30 


à la radio 
poste C.K.B.I. 


PRINCE ALBERT, SASK. 
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L'envoi de troupes canadiennes 


| tionale”, les 7 et 8 février der-| 
niers, dans la capitale même du! 
pays- | 
Comme on le sait, lé parti com- | 
muniste a été officiellement dé: | 
claré “organisation illégale” par! 
les autorités canadiennes. | 
La déclaration anonyme dit 
que “les représentants des orgä- 
nisations du parti, à travers tout | 
le Pays, se sont assemblés dans | 
la capitale, en’ dépit des condi-! 
l'tions difficiles imposées par l'in- 
| tetdiction encore en vigueur por- 
tée contre ce partif. 
La déclaration révèle encore 
qu'au cours de la “conférence na- 
| tionale”, les communistes ont a- 
| dopté une résolution demandant 
à la population de répondre “oui” | 
au plébiscite demandant aux gens 
ide relever le gouvernement de! 
ses promesses anticonscription- 
nistes, et-_une autre résolution äp- 
prouvant toute la politique de 
guerre du gouvernement. 
La même déclaration révèle 
que M. Tim Buck, de Toronto, 
a dit aux délégués communistes 


NEW-YORK L'architecte du 
paquebot “Normandie” a-dit que 
le géant tombé ne pourra être 
| renfloué qu'en utilisant sa pro- 
pre force de redressement et ‘il 


la calculé que cette tâche prendra | 
cine moe . | 


Lde St-Pierre € 


jet, a refusé de faire le moindre 
commentaire.) 


Qu'adviendra-t-il 
des iles St-Pierre: 
et Miquelon? 


WASHINGTON — On vient 
d'inclure dans le problème le plus 
important des relations or 
Vichy et Washington, présent- 
ment à l'étude, dans la capitale 
américaine, un autre problème de 
moindre importance, celui de la 
création du .statut futur de St- 
Pierre et Miquelon. | 

La prochaine décision appar- 
tient maintenant au maréchal 
Pétain. Washington vient, en 
effet, de demander au gouver- 
nement de Vichy Jde fournir’ des 
renseignements au sujet de sa 
prétendue  colléboration avec 
l'Axe dans le nord de l'Afrique 
et l'Extrêème-Orient. 

En attendant le règlement du | 
problème. plus important es | 


présentent les relations actuelles 
de Vichy et de Washington, les 
négociations  éntamées au sujet 
Miquelon entre 
le Canada, les-Æitats-Unis et les 
Français libres, so actuellement 
arrêtées, BE 
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Ottawa demain 

OTTAWA-—II semble probable 
qu'il y auras, demain, à Ottawa, 
une session secrète du parlement 
pour étudier le problème de dé- 
fense de nos côtes et l'effort de 
guerre du Canada en général. 
La dernière session secrète eut 
lieu le 17 avril 1918. 

Le premier ministre, M. Mac- 
kenzie King, a dit lundi soir que 


le‘ gouvernèment avait eu l'in-} 


tention de différer cette session 
secrète, mais comme plusieurs 
députés ont exprimé le voeu de 
l'avoir maintenant, le gouverne- 
ment se rend à leur désir. 


M. H. C. Green député conser | 
it 


vateur de Vancouver-sud, -a 
que la chute de Singapour ren- 
dait urgente cette session secrète 
afin d'étudier les moyens de dé- 
fense de la côte du Pacifique, 


Le premier ministre aurait 
voulu avoir cette session secrète 
seulement après que le débat sur 
le discours du trône fut, terminé 
et que le bill autorisant le gou- 
verrement à tenir un plébiscite 
pour le relever de ses engage- 
ments antérieurs fut voté. M. H. 
C. Green, conservateur, et M, J. 
Coldwell, CCF, - exprimèrent 
l'opinion qu'il ne fallait pas re- 
mettre à plus tard une session 
aussi importante, 


Restrictions nlus sévères 
sur. Îla gazoline 


OTTAWA — Les restrictions 
concernant la gazoline, qui doi- 
vent en en vigueur ie ler 
avril procBain, devront peut-être 
être plus tard revisées, a annoncé 


récemment l'hon. C.-D. Howe, 
ministre des  Approvisionne- 
ments. 


* Le ministre a déclaré qu'il se 
rend corhpte que le tourisme cons- 
titue une source très appréciable 
de revenus, et il-est d'opinion 
que l'on devrait inciter. les voya- 
geurs à utilisér le transport par 


‘voie d'eau où de chemin de fer, | deuil, 


plutôt que le transport par auto- 
mobiles. 


c'est à nous 


: kde! Ni 


ne: 


t qu'un prix-plus élevé soit 


ne datait que de 1936 alors que 
le recensement de cette année-Jà 
accusa une légère augmentation, 

La diminution actuelle du chif- 
fre de la population, a-t-il dit, 
est due à l'énrôlement de 35,000 
de nos jeunes gens dans les di- 
verses branches de l'armée et: à 
l'exode d'une partie de la popu- 
lation en quête de travail dahs 
les industries de guerre. M. Me: 
Niven déclara avec énergie qu'il 
était inconcevable que l'on son- 
geñt à réduire la représentation 
parlementaire. d'une province. à 
cause du patriotisme de ses ha- 
bitants. + ; 


M. Churchill a 


encore foi 


en l'avenir 


LONDRES—Le premier ministre de l'Angleterre, M. Wiriston 
Churchill, a renouvelé, dimanche dernier, l'espoir qu'il entretient 


‘| d'une victoire finale des Alliés, 
d'épreuves et de difficultés de toutes sortes. 


radio, Il convient de jeter un 
en arrière et d'étudier les 


laquelle viendra après beaucoup 


pas 
Les 
britanniques étaient presque é- 
puisées: l'Angleterre seule devait 
voir à la défense de ses îles, de 
l'Egypte, de la vallée du Nile et 
du canal de Suez. Elle devait 
aider la Russie qu'Hitler sem- 
blait devoir détruire en peu d 
temps. ' 
M. Churchill rappe!a alors les 
difficultés que rencontrait l'An- 
gleterre lorsque les Etats-Unis 


n'étatéñt pas encore devenus acti- | 


vement des alliés 
Etat actuel 


‘Le premier ininistre examine 
la situation actuelle afin de voir 
si les chances de victoire des Al- 
liés sont meilleures aujourd’hui 
qu'elles ne l'étaient alors, Y a-t- 
il eu progrès cu recul? 

L'événement le plus important 
len notre faveur c'est sans contre- 
dit l'entrée des Etats-Unis dans 
le conflit du côté des ÆAlliés. 

Les Russes ù 


Revers : 

M. Churchill examine ensuite 
l'autre côté du tableau. 

I1 s'applique à démontrer €om- 
ment il était impossiblé aux An« 
glais de défendre efficacement 
l'extrême Orient avec le peu dé 
ressources dont ils disposaient, 
Mais avec l'aide des Etats-Unis, 
ils finiront paï triompher des Ja- 
ponais, 


Appel à l'unité 

M. Churchill. a lancé un appel 
pathétique à l'unité dans ce mo- 
ment de crise, Il a éxhorté ses 
| concitoyens à imiter les Russes, 
qui, nonobstant les défaites qu'ils 
eurent à subir, ne perdirent pas 


Il Ya un autre facteur impor-! confiance en leur gouvermemient. 
r pe 
René Viau mort au combat 


Un télégramme apprenait 'à la 


était mort au combat la semaine 
passée, On sait que le soldat 
Armand Viau. attaché au service 


Winnipeg; six soeurs, Mme Aline 
| Venne, de Montréal, Mme Léo 


| Séguin, de Pine Falls, Man, 
Mme Georges Buchan et Pauline, 
de Winnipeg, les Rév, Soeurs 


St-Patrice et St-Marc de la Con- 


médical de 1'hôpital canadien à | grégation des Missionnaires Obla- 
Londres et frère du 'sergent-!tes du Sacré-Coeur, à Saint- 
pilote Viau, est décédé eh An-!Charles, Man, 

gleterre, vers la fin de jantier.|! Quelques jours avant le tragi- 
C’est donc la deuxième mortalité | que accident, M. René Viau avait 


qui frappe la famille Viau dans| envoyé un câblogramme aux 


Si nous voulons du français, 


LE DEUXIEME EMPRUNT DE LA VICTOIRE 


l'espace de quinze jours. 

Le sergent-pilote Viau est né 
à Saint-Vital le 17 mai, 1914. 1 
fit ses études primaires æu-dardin 
de l'Enfance et ses études secon- 
daires au Collège de Saint-Boni- 
fate. L'université du Manitoba 
lui décerna le diplôme de bache- 
{lier ès arts. Au mois de septem- 
|bre 1940 il entrait dans le corps 
| d'aviation royal canadien et il 
| se trouvait outre-mer depuis le 
imois de septembre, 1941, 

M. René Viau laisse dans le 
deux frères, le 
Fernand Viau, stationné à. Win- 
inipeg, et Charles, également de 


famille Viau, samedi. dernier, 
que le sergent-pilote René Viau 


—_— 


d'en mettre! 


Les nôtres rendront un service éminent à la cause fran- 


soldat | 


|siens pour leur apprendre qu'il 
| 
| 


1 
1!!! 


avait pu se rendre au chevet de 
son frère, Armand. 
| Le défunt jouissait d'une gran- 
| de popularité parmi les jeunes 
|gens de StBoniface” et de Win 
| mipeg. 11 laisse le souvenir d'un 
jeune homme de commerce #- 
gréable et bien éduqué, 

La Liberté et le Patriote offre 
à la famille Viau si cruellement 
éprouvée, ses sincères condoléan- 
ces. 
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néerlandaises, les 
D gengte horgergprennpdbenne 
cipal de l'île. % américaine “Panama 
Vendredi 13 février et a torpillé 4 bateaux-citernes 
Trois navires de guerre alle-'et endommagé sérieusement la 
le ‘“Prinz Euger”, 0] Egg Rond ag Carre «up 
et le “Gneisenau’” | qui se trouve sur l'Île Aruba. 
Eng res pp D on Pngpule mnge À Le + 
à logo ù bang, situé au sud dans 


4:21 #600,000,000 


Daté du ler mers 1942 et portant intérêt à compter de 


ET ce jour, et réparti en trois tranches, ainsi qu'il suit: | 
Contre espèces . Contre espèces Par voie 
Qu par voie de conversion ou par voié de conversion de conversion seulement 
À douze ans ï À six ans À deux ans et a 
OBLIGATIONS 39, ÉCHÉANT OBLIGATIONS 214%, ÉCHÉANT OBLIGATIONS 1,47, ÉCHÉANT 
LE er MARS 1954 LE ler MARS 1948 LE ler SEPTEMBRE 194 
Remboursables à l'échéance au taux de 101%,  Remboursables à l'échéance au taux de 100%, . Remboursabies à l'échéance au taux de 10027 
Rachetabies su même taux à partir de 1952 «Non rachetables avant l'échéance Non rachetables avant l'échéance . 
” L'intérét payable les ter marset er septembre L'intérêt payable les ter mars et ler septembre L'intérêt payable les ler mars et 1er septembre 
ke Coupures: Coupures: Coupures: 

550, 5100, 5500, 51,000, 55,000, 525,000 $1,000 55,000 525,000 51000 . $100,000 + 
PRIX D'ÉMISSION: 1009, PRIX D'ÉMISSION: 100, | PRIX D'ÉMISSION: 100%, 
rendement de 3.079, jusqu'à l'échéance rendement de 2.259; jusqu'à l'chéance rendement de 1.50%, jusqu'à l'échéance 
Le principal et l'intérêt sont 1 monnaie légale du Canada) le à toute 
agence de la Macro de À mn men hu ner Aer messe pag à frais, à toute 

‘ au Canada d’une banque à charte. . 
Les titres pourront être tau quant au principal et 
à Ponts Col que Cult due Deere RE vonni en Panne 


tvuls euense de le Hasque du Concde, 


SOUSCRIPTIONS EN ESPÈCES 


pons se fera sans retard. Les souscriptions en espèces pourront aussi être acquittées à 
tempérament, plus l'intését couru, ainsi qu'il suit: sé 


10% au menait SA 18% le 18 avril Le. 15% de, 18 mai 1942; 
20.82%, quant aux obligations 3%, ou 20.62%, quant aux à Lo 24%, le 18 août 1942. 


Le dernier exigible le 18 août 1942, comprend le solde du principal, plus .82 
de 1% dans le cas des 39% et .62 de 1%, dans le des ob 2 ‘ine 
4 ler mars 1 cet 4. des à ces D. EE er En 


À 7 pro d'un nominal Em re 3 i . Taser cas, sans 


Les souscriptions 
prunt de la 
sentant de 


est venu nous donner une inté- 


ressante séance cinématographi- 
que dans notre salle paroissiale, 
la semaine dernière. Inutile de 
dire combien ces représentations 


ô é dé nmer-que_ Le 
salle était comble et que 
retournèrent très satisfaits de 


RE 


” Joseph -‘Géérges- Paul, enfant 
d'Honoré Brûlé et d'Olive d'Au- | meilleurs 
teuil. Parrain et marraine, M. et 
Mme Paul Trudeau, oncle et tan- 


te de l'enfant. J 


Fort Garry 


M. Albert Wéry, de Somerset, 
|est décédé le 16 décembre et fut 
|enterré à Fort Garry le 19 dé- 
| cembre. Il était le fils de M. Jo- 


seph Wéry, de Fort Garry. 


M. l'abbé Cournoyer chanta le 
servicé, et M. l'abbé Senez, curé 
| de Somerset, fit la levée du corps. 
|Les porteurs furent MM. Desro- 
| Siers, Labelle, J. Macaire, de So- 
merset, J. Hervo, Beauchamp et 
| Devienne, de Fort Garry. 


|laisse 3 enfants en bas âge: 5 
soeurs: Sr Ste-Claire, Supérieure 
à la Maison-Chapelle, St-Bonifa- 
ce; Eugénie, Alice, Juliette et Ro- 
se; 3 frères: Augustin, Joseph, 
dans l’armée en Angleterre, et 


Georges, à la maison. 


Mme Albert Wéry ainsi que 
M. et Mme Joseph Wéry et leur 
| famille remercient bien sincère- 
:ment tous ceux qui leur ont té- 
moigné de la sympathie à l'occa- 
sion de la mort de M: Albert 


Wéry. 


Ste-Geneviève 


Tableau d'honneur 
Grade IX—Antoinette Legal. 
Grade VIII— Thérèse Fiola. 
Grade VII—Joseph Legal. 


| Grade VI — Rosalie De Cock 
Louis Legal, ° 


Grade V-—Cécile Desrosiers. 


Grade IV—Rita Legal, Denise 
| Gauthier. 


Grade III—Donat Godard. 


Grade I—-Thérèse Lansard, 


|: Cours préparatoire—Jean Go-|Elise Tougas. 
| dard, Elmire Morin, Isabelle Le- 


| gal. 


DR. JACOB 
et ses Associés 
Dentistes 


Heures de bureau 
de 9 h. am. à-6 b. pur. 


| Soirs—lundi mercredi et samedi 


jusqu'à 9 h. p.æ. 


BUREAUX 


WINNIPEG BRANDON. - : 


215'2. avenue 
Portage - ‘ °2, svenue 
Edifice 


\Rosser 
Montgomery ‘ 


Nous parions À français. 


Le 2 janvier, 
‘Gueli-Laura, enfant de M. et 


* |thier, Georgette Lafortune, 


FL: 


| 


| Gagnon, Anitd Lafortune, Henri 


Grade IV — Jeannine D EE 
|celle, Cécile Clément, Jacqueline 


| Louisa Crétain, Lina Balcaen, 


ë 


Le 7 février fut célébré le 
riage de Marie Perrin, de Ste-An- 
ne, avec Lionel Boulet, ‘de Dun- 
rea, ainsi que celui de Clémence 
Lansard avec Edmond Dufault, 
de St-Boniface. | 
LA 


Tableau d'honneur 
Grade XII—Irene Feher. 
Grade XI—Irma Lacerte. Gi- 


X—Betty Bergmann, |, 
Fabiola Bohémier, Angèle Tou- 
gas, Cecilia Gelley, Solange 


Grade IX.-—Germaine Beaudry. 

k Grade VIIL—Annette Tougas, 
ee ue ue, D 07 Joce Masson, Thérèse Demonti- 
gny, Georges Mondor, Armande 
Trudeau, Thérèse Barselou. 
Grade VII-Laurette Tougas, 
Smith, Françoise Gelley, 
Simone Dusablon. 

Grade VI-—Louis Bernier, Flo- 
re Blanchette, "Raymond. Boivin, 
Jannette Desautels, 
|autels, Alma Desrosiers, Wilfrid 
Lamoureux, Jeanne d'Arc Oli- 
vier, Roger Smith, Wanda Doerk- F Grade III—George Sawatsky, 


|” Grade V:—Lucille Tougas, Do- 
|ra Blanchette. 

IV.—Gérard . Gelley, lie Pokornik. 
Raymonde Tougas, Norma La- 
vack, Thérèse St-Laurent, Pearl 


Cours Préparatoire—L]1oyd 
Brandt, Lilliane Lavack, Berthe 
| Magnan. : 


Saint-Laurent 


| Tableau'd'Honneur au Couvent 
Grade  °XI— George Hobson, | 


Grades IX et X— Irène Dubois, 

| Éveline Devlin. 

Grade VIHI—Jean Gui 

| Joséphine Colliou. | 
Grade VII—-Robert 

Yvette Boucher. 
Grade VI—Germäine Boucher, 

l Emile Ducharme. 

V—Thérèse Connelly, 


Grade IV—Christiane Abgrall, 

| Eveline Turcotte, 

Grade III—-Angéline Kerbrat, | 
| Margeline-Lauzen. 
| + Grade II—-Nora Gaudry, Fran- 


| Grade 1 —Liliane Abgrall, Si- 
mone-Chartrand. 
Cours Préparatoire—Emile 


nt. 
[ass eurgte Loue | VOYEE 


Grade V— Hélène Dacquay, 
Huguette de Moissac. 

Grade IV— Lucile Arbez, 
Blanche Rosset. - 

Grade III-—Henri Dacquay, O- 
dette Carel. 


Doreen| Grade Il A-—Henri Bazin, | 
Jeannine de Moissac. 


Grade II B.-—Gebrgette Lacroix, 
Maurice Gautron. 

Grade  I—Huguetté. Châtel, 
Charles Rôsset. F 


La Broquerie 


Tableau d'honneur au Couvert 
| Grade XI (Section A)—Mar-| 


gucrite Lafortune, Louise Emond, 
Florence Rocan. à 
Grade X—Ida Lafortune, Ma- 
deleine Deschênes. , 
Grade VIII — Alice Pelletier, 
Thérèse Nadeau, Gualbert Na- 
deau, Agnès Granger, Thérèse 
Tétrault, ; 
Grade VII — Hermance Gau- 


Grade VI — Yolande Clément, 


‘Aline Tétrault, Gérard Pelletier, 


Bertha Lambert, Eugène Beau- 
pré, Hélène Parenteau, Georgette 
Rocan- 

Grade V—Paul Rocan, Eloise 


Dupas Annette Tétrault. 
rade III -— Gérard Rougeaü, 


Roger Dupas, Léo Clément, 
Grade II -— Eliane Gauthier, 
Marie Beaupré, Jeanne Tétrault. 
Grade I—Anita Brown, Jean 
Gagnon, Rita Normandeau, 
Cours préparatoire—Bernadet- 
te Tétrault, Rolande Tétrault, 
Anna Normandeau, j 


| 3 
Saint-Francois- 
._ Kavier 
Tableau d'honneur pour le mois 
- de février 
Grade XII—-Agatha Sawatsky, 
Lucienne  Précourt, Margaret 
Warkentin. 


Agnès Fleury. 

Grade X—Loretta Lagacé, Le- 
na Sawatsky. 

Grade IX — Eveline Richard, 
Ella Leclerc, 

Grade VIII— Robert Perras. . 

Grade VI — Doris Hamelin, 
Alice Beaudin, 

Grade V — Lucille Richard, 
Gérald Régnier. 

Grade IV-—Joe Pokornik, Jea 
Hassett. # 


ernande Richard. 

Grade II—Raymonde McCau- 
ghan, Clarice Lacroix. 

Grade I—Pierrette Caron, Wil- 


Entrez dans la luttel 


Grâde IIl.—Lucie De Montigny. | Achetez des obligations| 
Thérèse de la victoire. 


Grade II (a).—Anita Tougas, 
Edouard Desautels, Urgel Roy, 
|Rose-Marie Tétreault. | 
Grade II (b).—Philippe Des- 

Grade II—M.-Louise Lansard lautels, Pierrette Champagne, Irè- 
| Désiré Morin, Elisabeth Dornez}ne Dusablon, Paul Tétreault, 
Grade 1— Bernadette Tougas, 


DEEP SEAM 


Grade XI — Lucille Leclere, 


_ La victoire assurera no- 
tre liberté. Achetez des 
obligations de la victoire) 
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AVOCATS ET NOTAIRES 


Noël Bernier Alexandre ù 


BERNIER et BERNIE 


AVOCATS — NOTAIRES . . 
Droit SN . 
Municipalites, testaments eù 
règlements de + 
Edifice London & Western 
Tél. 93 731 348, rue Main, 
pdt Bab nt ananas À 


J. T./BEAUBIEN, CR, l 


’ AT ET NOTAIRE 
e que le 


CRE PAR Que | 
L. H. BENARD, B.Sc, | 


AVOCAT ET NOTAIRE à 
No 4, Edifice Banque Canadjenné 
Nationale 


WINNIPEG 4,1 
PRATIQUE GENERALE DU DROŸT 
d t 1 


. MEDECINS 


Dr G.-M. Lo FLECHE | 


MEDECIN-OHIRURGIEN ds 
Dr P.-E. La FLECHE | 
DENTISTE | 


906, édifice Boyd Winnipeg | 
Téléphone 28 886 ete | 


Dr E. J. JARJOUR 
CHIRURGIEN — DENTISTE 
702, Edifice Great West Permanent 
356, rue Main Tél. 94965 


Dr B. J. GINSBURG 


Spécialiste des 
MALADIES VENERIENNES, geoter 
urinaires et maladies de la u, 


403, McArthur Bidg. è 
Aveuge du Portage, près Coin Main 
INNIPEG, MANITOBA 
Téléphones: Bureau 95 625 - Rés. 502 161 
Heures 9 h. am 48h pm, * 


Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN - CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 


Soins spéciaux: Maisdjes de reins‘ : 
Heures de bureau: 3 h. 4 6 h. pm..e 
sur rendez-vous. 
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Si l'on ne serge pans ppreies le, 
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UNE GRANDEUR POUR TOUT USAGE, 


NOTRE MARQUE de FABRIQUE VERTE 


(is 


” 


+ 


‘ 
É g 


SA | 


|| jpresse catholique dans les pays oùun ré- 


* | Je haine, au enr slés autres pays ét des 


y» 


\ d'eonvietions 


‘eomme minorité; ce que d’ailleurs ne cesse 
. l'#de faire le journal français depuis plus de 
.w( [trente ans, Nous chérissons cette liberté 


ñ 
À 


ï 


. fis-n'ont plus la faculté de lire un journal 


! 


à 


D 


istout autre que celui de Jésus-Christ, des 


“RES 


er rare JUS bonne er 
.æ'est-à-dire journ olique et fran- 
çais, C'est un apostolat qui s'impose el | 
Le pr de gp plus jamais. Lé journal 
T'école des adultes. A cette école, nos 
riotes endront à déméler l'im-| 
roglio des i qui s'entrechoquent, les 
#alutaires et saines, les autres néfas- 
et erronées; à Se À gr 4 nos _ à 
‘acquerront race ct ali- 
eront leur patristisme, un patriotisme 
équilibré et soli a de J’attache-. 
> à la colleétivité dont ils sont 
au pays que Dieu leur a donné 

comme patrie; mais n‘issi un patriotisme 
respectueux des droits et prérogatives 


æ Dieu merci, nous avons conservé dans 
pays la liberté de presse. Si la cen- 

un contrôle assez vigilant sur 

les elle laisse toute l'attitude d’ex- 
) on en matière religieuse, économique 

t sociale; elle laisse toute liberté d'opi- 
ns, pourvu que ces opinions ne soient 

t pas de nature à nuire à l'effort de guerre, 
créant la dissension ou en dévoilant 
l'ennemi des renseignements que nous 
vons tenir secrets... Nous avons donc la 


son tour, com 


L'on nous 
journaux de 
mauvais 


Tet d'encoura 
ictions religieuses et de les défendre 
Contre les attaques de certains groupes qui 
s’inspirent de théories matérialistes. Nous 


#vons la liberté de réclamer nos droits 


rions encore 


dent de tout 


et nous devrions l'estimer davantage en 
songeant à l'ostracisme dont est victime la 


gime dictatorial a supprimé sans considé- 
zxation les journaux, les revues et.les livres 
catholiques, Dans ces pays, les catholiques 
ne peuvent plus expr'mer leurs opinions: 


pire 
répandues pa 
rir les maux 


qui leur parle de religion. Des feuilles 


athées, sectaires, partisanes, les incitent à | tudes.. C'est 


autres nations; leur prêchent un évangile la vérité; 
principes opposés à la civilisation chrétien- 

ere, des doctrines contraires à celles de 
l'Eglise que nous vénérons. 


Cette presse impie et fanatisée a semé 
dans l'esprit des ryasses des. germes de ré- 
plte, d’insubordination aux pouvoirs légi- 


se fait sentir 
Jimes, et Jutpare le monde au conflit ac- 
uel qui 


Mettre de côt 
se condamne 


tère de son 


it couler tant de sang et pro- 
voque taïñt de ruines. L'autre presse, 
celle qui recommandait le respect, la jus- 
tice, la charité, la fidélité, 1n loyauté, le 
ésarmement des cocurs et des esprits, na 
été muselée, puis supprimée. Sans ce gui- 
de éclairé, les peuples des pays totalitaires 
se sont acheminés vers l'abime. : 
Malheureusement, en notre pays, la li- 
berté de prèsse a été et est trop souvent 
utilisée à des fins plus ou moins honora- 
bles. Des imprimeurs et des opportunis- 
tes s'en servent pour s'enrichir au détri- 
ment de la véritéet de la morale. Ils ex- 
ploitent la curiosité morbide du public 
pur augmenter le tirage et mieux garnir 
eurs goussets, Lorsqu'il y a quelque avan- 
Tige pécunier ou. autres à discréditer la | 
religion, certains journaux où périodiques 
n'hésitent pas à le faire. Presque tous les 
Journaux à sensation sont d'une stupidité, 
d'une nullité qui dépassent toute mesure. 


à Georges Duhamel élu secrétaire 
de l'Académie Française 


IS-—A l'unanimité, l'Aca-|Marce] Prévost. Louis Bertrand. 
e ‘française a élu Georges | Emile Picard et Bellesort. Le pre- 
ame] secrétaire pcrpétuel |mier mourut le 3 septémbre 1940 
r èr Le ‘réglement exige let le dernier le 22 janvier 1942. 
l'élection du secrétaire per- Lors de la guerre 1914-1918 les 
1 un quorum qui ne peut sièges vacants. furent extrème- 
actuéllement atteint, le plus ment nombreux, l'Académie àa- 
- nombre dés membi?s de |yant attendu la fin des hostilités 
comnagnie étant en zone.|avant de leur donner de nou- 


la presse...” 


nos 
Nous leur d 


en le passant 


de seize ans d 
et'un autre 


à 


Tigre AE 


| rs il fut décidé que | 7 
netion serait temporaire- !nay, Georges Duhamel, Maurice 
æonfiée à un de ses membres | Paléologue, Georges Leconte, Mgr 


on dé |Paul Hazard sont à Paris. Les 
M.rst considérée comme tempo. |autres v viennent parfois mais pe 
fure. Hardent pas à repasser la ligne de 
| Les fauteuils. vacants démaréation. Ainsi les séances ne 
Six fauteuils sont actuellemeat |cômpottent jamais plus d'une di- 

cants à l'Académie Françaisé: /zaine: de membres et, 


x de Henri Lavedan, Bergson conditions, il n'est pas 
L 


possible de 


hi ÿ | ï 
| 


PRE 


la saveur empoisoit: 
son âme, peut-être . 
tractée, La mauvaise lecture le 


est encore pire lorsque ce sont les parents 
qui, par insouciance ou par conviction, re- 
çoivent à leurs foyers des écrits impies 
ou immoraux. : 


que -cela. Nous répondons que 
le meilleur de ces journaux acatholiques 
ne vaut pas grand'chose, . Ce 
pas à la lecture de ces feuilles 


les vrais principes de la vi 


nombre considérable. de catholi 
encourâgent ce genre de presse. Nous se- 


montant d'argent 
presse. Et pourtant ‘les diréctives et les 
enseignements des papes et des évêques 
sont clairs et pressants. 


les revues | : 
pectes.| 


Au 
abitude bientôt con- 


sde à 
crime 


me tant d'autres...” Ïl est des Éhoses étonnantes! 
Quand les temps seront accomplis 
et que sonnera l'heure de la vic- 


surtout grâce à la Chine si nous 
avons pu sortir de l'impasse. Les 
Etats-Unis, l'Angleterre, notre 
Canada, l'Amérique du Sud, dé- 


répondra peut-être que les 
notre province ne sont pas si 


n'est sûre-| ist La Chine protectrice for- 
tuite et providentielle d'un ordre 
moral supérieur, essentiel à la 
saine gouverne du monde. Une 
telle convergence _ d'événements 


n'est pas un fait 


dans 
vertus et à connaître les ensei-| none 
eg Ce Chine qui a donné aux forces de 


l'Occident les délais nécessaires. 
N'oublions pas que le Japon s’est 
précipité sur. la Chine comme 
une panthère il y a déjà cinq 
longues années. Dès les premiers 
chocs, la Chine perdit ses grandes 


ns les tribunes li-| 
eux qui leur 


Se metres mé 


de constater le 
nes : qui culèrent, et reculèrent encore; 
elles continuèrent cependant de 
se battre; elles perdirent deux 
‘millions d’hommes-au cours de 
féroces combats. Mais le Japon 
perdit, lui aussi, beaucoup de 
soldats, il brûla de l’essence,. usa 
ses. tanks, se fit descendre de 


plus étonnés de connaître: le 
'ils versent à cette 


Ils ‘recomman- 
leur coeur et incessamment 


biteurs reconnaissants des Chi- | 


ôcéanes. Les arméss chinoises re- 


| ys de Chiang Kaï-shek 


Par NOËL BERNIER 


CRE ‘ 
{[nigmatique figure, comme tout 
ce qui vit aux entipodes de chez | et de la pénitence, vous’faites un 
-|nous. Mais:on sait qu’il a du | placement pour la paix. L'obten- 
toire, nous constaterons que c'est | génie, un génie qui s'est révélé | tion de ces deux objectifs est 


à la fois dans la stratégie mili- 
‘taire et dans l’organisation des 
forces industrielles et économi- 
ques de l'arrière, 

Chiang-Kai-shek possède un 
auxiliaire précieux, 


marquable si seulement elle a 
le quart des compétences que lui 
attribuent les grandes revues des 
Etats-Unis. Chinoise de’ noble 
race, elle a été élevée pour beau- 
coup à l'américaine, parle plu- 
sieuts langues, connaît l'aviation 
à tel point que son mari lui a 
confié la direction des forces de 
|Vair, sait la musique, reçoit les 
ambassadeurs, donne des inter- 
views, est très belle, ‘ 


äffectionne dicter ses ordres sur 
ün sofa. Il a appris son métier 
de soldat dans les hautes écolés 
militaires du Japon. 


Croix aux plus âgés. 


|Baudrillart, Jésôme Tharaud et 


dans ces | 


la bonne littérature et les bons journaux. 
“Le caractère de notte époque, disait jadis | 
Pie X, c’est que, pour tout ce qui regarde 
les façons de vivre et de 


enser, on s'ins- 


‘ordinaire des feuilles quotidiennes 


rtoùt. Il faut donc, pour gué- 
de notre temps, employer des 


moyens qui soient appropriés à ses habi- | 


pourquoi aux écrits opposons 


les écrits; ayx-erreurs propagées çà et là, 
“aux 
tures, le remède des lectures salutaires: | 
aux journaux dont l'influence pernicieuse 


isons des mauvaises lec- 


tous les jours, le ban journal. 
é de semblables moyens, c’est 
r à n’avoir aucune action sur | 


temps: au contraire, celui-là | 


se montrera juge excellent de son époque, | 
qui, pour semer la vérité dans les âmes; 
et la propager parmi le peuple, saura se 
servir avec adresse, zèle et constance de! 


Î 


Nous adressons ces exhorta’ions à tous 
compatriotes de 


la Saskatchewan. 
emandons d'être bons juges 


de leur époque en utilisant davantage le | 
journal de leur Jangue et de leur foi, en |°"t des finesses ataviques dont la 


le lisant régulièrement et ostensiblement. | 


à d’autres après l'avoir lu ct} 


suriout en les engageant à s'y. abonner. x 
La Liberté et le Patriote devrait pouvoir | Europe on ne pouvait secouer la 
compter sur autant de propagandistes, de | f#ience eee ne % ag sr 
“brigades volantes”, qu'il a de lecteurs. |Pr°voquer de la casse. nu. i i 

En France, un diplôme de Page du Christ |5° Produisant en Europe, s'éten- | reproche vis-à-vis "la Chine. Jus- 


était décerné aux propagandistes de moins | ait 


u journal catholique La Croix, 
diplôme de Chevalier de La 
La Liberté et le Pa- 


{réole aimerait avoir à son service une sem-|P*# Pour in 
blable phalange de Pages et de Chevaliers. | °Urs attendu? 


Joseph VALOIS, O.M.I. | 
procéder à des élections. C’est 
une raison pour laquelle ne pou- | 


‘|vant se passer de secrétaire per- | 


pétuel, l'Académie dut désigner | 
un secrétaire provisoire et choisit 
Georges Duhamel. Les séances 
sont consacrées au dictionnaire 
dont la révision se poursuit mé- 
|thodiquement. En outre, les Aca- 
|démiciens s'occupent des prix lit- 
|téraires et des prix de vertu pour 
les familles nombreuses. Chaque 
candidature est soigneusement 
étudiée, des commissions sont 
constituées qui préparent le tra- 
| vail et , pour chaque prix, un rap- 
port est-rédigé sur léquéi l'Acadé- 
| mie est apprlét + se prononcer. 


| L'Association des propriétaires 
| à Ottawa opposée à la cons- 
pour outre-mer 
L'association des petits propri- 
étairèés à renouvelé l'opposition 
qu'elle avait déjà exprimée : con- 
tre toute forme de conserigiion 
pour service militaire outre-mer 
et elle est en conséquence d'avis 
que-les électeurs doivent voter 
par un “Non” au plébiscite. 
À 


' 


Pendant longtemps F n'a été 
qu'un remuant chef de parti 
dans une Chine. divisée, Dans 


nombreux aéroplanes, dut faire 
face à une guérilla sans merci 
qui détraqua souvent sa machine 
d'assaut. cette Chine, la proie de cent war- 
La Chine est un vaste terri- lords, Kai-shek a fait la guerre 
toire — beaucoup d'espace pour | Civile, comme tous les autres, 
retraiter, Dans ce vaste territoire | sans plus de scrupules que tous 
il y a quatre cent cinquante mil- | les autres. Car il n'est pas un 
jons de Chinois; à même un pa- saint. Dans sa carrière de chef 
reil réservoir humain on ‘peut | militaire ‘et de chef civil il a dû 
recruter bien des troupes, on |S$ans doute faire couper quelques 
peut monter bien des fabriques | têtes avec plus ou moins de pré- 
de canons et d'avions. Ce ‘fut là | cipitation! Du reste, les rapports 
le calcul viril que se fit la Chine sont contradictoires! | 
envahie. Bien des fois le Japon Mais ce que nous savons de 


: essaya de convaincre les Chinois ience certaine, c'est que, sitôt 
le peuple et ne rien comprendre au carac- | « gcience _ , q 


qu'il valait mieux arranger uns | Chine envahie par le Japon 
paix, pour que, tous ensemble, !en 1937, Chiang-Kai-shek se 
les orientaux pussent mater les grandit au rôle de chef de la 
occidentaux. : | Chine résistante. Il fit hâtivement 

Mais la Chine refusa d'accepter | construire des chemins de fer et 
une paix de mutilé; elle se fit, elle | des routes stratégiques, il leva 
aussi, ce raisonnement que, tôt | des troupes, leur enseigna la ma- 
ou tard, par la force des événe- | noeuvre et monta résolument au 
ments, quelqu'un, quelque choge,| haut de la hampe le drapeau 
viendrait à son aide, Les Chinois | d'une Chine autonoine, indépen- 
dante, maitresse chez elle. I1 de- 
manifestation prend des formes | vint le symbole de l'unité natio- 
infinies; ils étaient donc tout pré- | nale. Il est le général-en-hef des 
parés pour comprendre qu'en | armées de Chine, d’Indo-Chine et 
de Siam. 

L 1 
Nos nations ne sont pas sans 


bientôt à l'Amérique. | Gu'à. l'an dernier, et pendant que 
‘heure de cette casse générale | les Chinois défendaient héroïque- 
chez les races blanches, cehré- ment leur patrie, nos diplomates 
tiennes et civilisées, ne serait-ce Cajolaient le Japon, nos mar- 
la Chine l'heure du se- | Chands lui vendaient du fer, de 
l'acier, de la gazoline — toutes 

Ce secours est arrivé pour la |Choses utiles à la guerre. A leur 
Chine, maintenant que la Chine, | tour, les Japonais nous offraient, 


|par sa bataille longue de cinq €n esquissant un dangereux sou- | 


ans, a, pendant cinq ans, cade- | rire, leurs soieries, leurs oranges, 
nassé le Japon à l'Orient. L'Ar.- | des jouets pour amuser nos pe- 
gleterre et les Etats-Unis ont eu | tits enfants et nos grands enfants. 
le-loisir de s'armer, relativement, | Pendant ce temps-là, le généra- 


d'avoir devant eux à l'heure ac- Shek imploraient le secours de 
tuelle un Japon tout frais et re- 
posé, font face à un Japon affai- 
bli, assez ébréché, fatigué par un 


| Unis, — “Nous sommes 
| rempart, disaient-ils, comprenez 


régime alimentaire trop long- | donc!” : 
temps restreint: Les dnponais | Il a fallu comprenüre, à la fin! 
restent puissants. Que ne font- | : e 


ils pas en ce moment contre nous 
dans les mers du 


[physique? Vous nous en deman- 
ves! Pour vaineré les Nippons nos | dez trop. Ecoutez ceci cependant: 
pays devront s'imposer un eftort | il y .æ, dans le répertoire de la 
inoui Si la Chine ne s'était pas | MUSIQUE, un morceau que cet 
battue déjà pendant cinq ans, Pre 2 étrange affectionre par- 
et si clle ne mordait pas encore | ticulièrement, c'est. l'Ave Maria 
au flanc di Japon, où serions- | de Schubert, A l'aide de ce ren- 
nous, où serions-nous? 


lippines! Quelles terribles épreu- 


a un homme, un vrai homme: nées, tumuUltueuses; qui a tant 


_ LA 


Ent RE RTE ES RER RER RER RER 


la victoiré sur le mal et de mettre 
en sécurité leur bonheur tempo- 


él aussi bien qu'éternel. 

En prêtafit Votre argent au 
gouvernement, vous faites un 
placement pour la victoire. En 
vous rendant aux désirs de l” 
glise par la pratique de la prière 


F 


nécessaire, il va sans dire, L'ac- 
cumulation de sommes fabuleu- 
ses, toutefois, et le déploiement 
d'une puissance militaire formi- 
dable seraient bien superflus si 


du mal dont souffre l'humanité. 
La source de tout le rnal se trou- 
ve au plus intime de nous-mêmes, 
dans nos âmes agitées par diver- 
ses passions mauvaises et tentéés 
par la soif du gain, l'orgueil, le 
plaisir, la chair. Contre ces en- 
nemis invisibles et autrement 
terribles que les engins de guerre 
modernes, nous devons engager 
une lutte courageuse et persévé- 
rante. C'est à cette guerre spiri- 


Le précepte de la pénitence a 
| dans l'Evangile: “Si vous ne fai- 
tes pénitence, vous périrez tous”, 
{a dit le Christ. 11 a ensuite con- 
sacré lui-même par le sacrifice 
volontaire de sa mort sur la croix 
cette grande loilqu'il était venu 
enseigner à' l'humanité. L'Eglise, 
à son tour, interprétant la volonté 
de son Fondateur, a imposé à tous 
les fidèles, comme une obligation 
d'où dépend leur salut éternel, le 
jeüne et l’abstinence du carême. 
Cette loi de la pénitence est donc 
une affaire de la plus haute im- 
portance et, certes, elle mérite 
de rètenir notre attention. 

L'amour de la patrie comman- 
de parfois des sacrifices héroïi- 
ques. L'amour de Dieu et celui 
de notre -salut éternel ne sau- 
raient être moins exigeants à 
notre égard. Rien de grand ne 
s’accomplit sans souffrance. Une 
vie qui ne connaît pas l'effort 
et le renoncement est une vie 
bien pauvre. Tout ce qui est 
grand et noble doit s'élever à 
coup de sacrifices. “Il est plus 
glorieux de vaincre ses passions 
que d'emporter les villes d'as- 
saut”, dit l’Ecriture Sainte, 


LES MOTIFS DE 
LA PENITENCE 


| L'obligation sérieuse que nous 
impose l'Eglise de pratiquer la 
pénitence en tout temps, mais 
surtout pendant le carême, est 
| l'effet d'un flevoir de stricte jus- 
tice à l'égard de Dieu. La justice 


divine se doit d'exiger une répa- | 


|ration de ceux qui transgressent 
|les lois du Créateur. Cette répa- 
ration doit être volontaire tout 
|comme les fautes dont elle est 
|la sanction inévitable, Le refus 


| roule-t-il dans sa belle tête 


l'harmonie de la harpe, ces pa- 


! 


et in hora mortis nostrae. 


|été promulgué plus d'une fois] s'adonner à la prière d'une façon 
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Reste à voir comment nous de- 
vons faire pénitence. Point n'est 
besoin de s'ingénier à trouver des 
méthodes compliquées et origina- 
les. La pénitfénce fondamentale 
que doit faire tout chrétien con- 
siste à accepter pleinement les 
renoncements que lui impose la 
fidèle observance des commande- 
ments de Dieu et de l'Eglise, et 
‘cela n'est pas peu dire. ‘ $ 

Le degré suivant consiste à ac- 
cepter, dans un esprit d'expia- 
tion, les revers, les maladies et 
les épreuves de tout genre que 
Dieu nous envoie dans sa Pro- 
vidence très sage. % 


Le fidèle -açcomplissement:de 


le distingué conférencier de l'heu- 
re catholique 


en invitant tous ses corr- 
citoyens à consacrer une heure 
par jour à la méditation 
et à la prière, et cela, si possible, 


demande un livret préparé à cet- 
te fin, Voilà une initiative qui 
promet de produire des fruits 
abondants et que nous n'hési- 
tons pas à recommander à notre. 
tour. 

Nous nous permettons de si- 
gnaler, en passant, que le carême 
est uñ temps tout désigné pour 
la lecture sérieuse. Nous, Cana- 
diens français, n'avons pas la ré- 
putation d'être de grands liseurs, 
Que de profit, pourtant, ne pour- 
rions-nous pas retirer de la lec- 


religieux ou d'une série de rné- 
ditations pendant cette saison 


âmes, À 
Il ne faut pas se le cacher, le 


Evidemment, en plus d'imposer 
le jeûne et l’abstinence, l'Eglise 
s'attend à ‘ce que tout chrétien 
animé, d'un esprit généreux et 
sincère, profite de ce temps pour 


toute spéciale et pour fuir les 


La semaine dernière avait lieu 
à Montréal sous les auspices de 


la Ligue pour la défense du Ca- 
nada une grande assemblée anti- 
conscriptionniste, à laquelle M. 
Henri Bourassa, ancien rédacteur 
du Devoir, M. Maxime Raymond, 
député, M. le docteur J.-B. Prince 
adressèrent la parole. On trou- 
| vera ailleurs dans notre journal 
un résumé des discours qui fu- 
rent prononcés à cette assemblée 
à laquelle des milliers de per- 
sonnes assistaient, : 

Certains jburnaux anglais ont 
fait grand état des manifestations 
qui ont suivi cette assemblée-et 
ont dénaturé le sens des inci- 
dents qui s'y sont produits. On 
a voulu représenter M. Bourassa 
comme uüñ fauteur de troubles 
qu'il fallait faire taire afin d'évi- 
ter des éfnbarras encore plus dé- 
sagréables. | 

La vérité est tout autre, Tout 
d'abord ceux qui ont lu le dis- 
cours de M. Bourassa savent fort 
|bien que loin d'avoir poussé ses 
|auditeurs à la révolte, ou aux 
démonstrations bruyantes du gen- 
re de celles qui sont survenues 
ce soir-là, il les a invités à colla- 
|borer avec les anglo-canadiehs. 
| I] a démontré qu'il y avait entre 
les deux grandes races du pays 
un terrain d'entente possible. 
Qu'on lise plutôt cette conclusion 
| de son discours: “Agiter des ban- 
|nières, crier et hurler inutile! 
| Vous feriez mieux d'étudier dans 
[le calme, avec sérieux et ré- 
‘flexion le vaste problème cana- 


| Anglais et Américains, au lieu|lissime et madame Chiang-Kai- | d'asiatique en écoutant, mélées à | dien. Vous en faire une vue d'en- 
| semble! Sans cela vous n'arrive- | 
|la Grande-Bretagne et des Etats- |roles apaisantes, supplicatrices: rez à rien de concret.” (La Presse | faire supprimer les ‘assemblées 
votre | Orà pro nobis peccatoribus, nunc | de jeudi dernier.) 


| On a prétendu que ces mant- 


PR RS SE 


ns Que 


plications et corriger sans retard... 


dans notre conduite les fautos 
qui attireront : indubitablemerit 
sur nous la vengeance divine, 


H. W.F, 


Assemblée anti-conscriptionniste 
à Montréal | 


culer des tramways vides et ainsi 
causer un bruit agaçant qui em- 
péchait les auditeurs à l'extérieur 
d'entendre convenablement les 
discours. \ 


Il semble aussi que la police 


a agi avec une certaine indiscré- 
tion, si l’on en juge par le rap- 
port què faisait de cette) mani- 
festation un journal de Mont- 
réal: “J'ai vu de mes yeux:un 
policier, sans doute surexcité, 
sortir son revolver et trois de 
ses collègues se précipiter sur 
lui, le désarmer, le ‘raisonner’ 
tant bien que mal et finalement 
le pousser dans le panier à sa- 
lade, 

“Mais ce qui m'à paru le plus 
grand manque de sang-froid' de 
la part des agents fut une charge 
de motocyclistes à l'angle - des 
rues Saint-Denis et Sainte-Cathe- 
rine. Les agents filaient à qua- 
rante milles à l'heure sur Îles 
trottoirs, en tous sens. Les étu- 
diants étaient bousculés, à demi- 
écrasés contre la façade des bâ- 
timents. 

“Mon impression est qu'on a- 
vait perdu la tête, Les charges 
à cheval, celle des agents cyclis- 
tes, loin de calmeffles gens qui 
ne cherchaient qu'à faire du ba- 
but inoffensif, ont provoqué des 
incidents." 

Ne qualifions pas de bagarres, 
de révolutions ou encore d'orga- 
nisations “criminelles”, ce qui ne 
furent que de simples parades 
d'étudiants, Avouons que quel- 
ques ‘agents provocateurs de 
“l'autre camp” ont pu Aider à 
monter ce coup dans le but de 


| anticonscriptionnistes. Si 


cela 
| allait arriver, 


qu'adviendrait-il 


Peut-être, en méditant cet appel | festations avaient été prüvoquées. | alors de cette liberté de parole 


à la miséricorde, en tests} 
pensées qui illuminent, qui ins- 


| de la Chine future auront dû 
cise aussi sur l'au-delà, Qui le 
|sait? Qui dira ce Que l'âme et 
|l'expérience conibinés d'un tel 
homime Peuvent rarasser de le- 
çons en s'abandonnant à la dou- 


| Xavier, vous planez donc encore | semblé à plusieurs que la com-} conimission dans 


|Chiang-Kai-shek. Personnage d'é- | VW tuer, tant vu mourir, que {sur l'Orient mystérieux. | pagnie prenait plaisir à faire cir- | dienpe, : 


a, { 


s exis- 
qu'un 


11 semble au moins,n 
| ter de doutes sur le fa 


Quelle est au juste la méta-|pirent, qui meuvent, Peut-être | concours malheureux: de circons- 
Pacifique. physique de Chiang-Kai-shek?.|ce conducteur de peuples ébau- | tances les a favorisées. La salle 
Hong-Kong, Singapour, les Phil-|A-t-il véritablement une méta- | che-t-il une image où les masses | ne pouvant contenir la foule qui 


s'était rendue pour entendre les 


nes durent se tenir debout dans 
les rues et sur la place du marché, 
Des haut-parleurs avaient été 
installés afin de permettre à la 
| foule d'entendre les discours. Or 


| seignerment, essayez de déchiffrer | ceur d'un Ave Maria! Des choses |les tramways, qui parait-il, sont 
e | uhe spiritualité, Kai, qui dans sa | paraissent en vole de transforma- |A8sez rares à ectte heure, furent 
Pour galvaniser la Chine, il y | Vie a vu tant de choses désordon- |tion. Ombre de saint François- | très nombreux ce soir-là. Il à 


que nous Chérissons tant! 
Le REDACTEUR. 


a 

QUEBEC. Cinquante. pour 
cent des élèves de la classe de l'é- 
cole normale Laval de Québec 


| pain, la paix, une vuë plus pré- |orateurs, des milliers de person | Qui devait gradué en juin pro- 


|shain se sont enrôlés pour suivre 

un entraînement préliminaire 
d'officiers à St-Jérôme, Qué., fut- 
| il annoncé. 


| Après ce ‘bref séjour à St-Jé-- 


rôme, les étudiants, au nombre 


de 14, suivront un cours avancé , 


‘à Brockville, Ont, et recevront 
s'ils réussissent les examens, une 
l'armée cana- 


4 


une église, Il promet d'en- | 


türe d'une vie de saint, d'un livre : 


liturgique si précieuse pour nos ‘ 


La Pointe et Taché Nord 


ro | sf ge huge Led à l'âge 
La détunte Jia dans 1e deu de la Sainte-Famille 


À l'Hôtel de Ville s Marois. | Réunion de la LÉC. 
ames; Maurice, de St-Boniface;| Récemment eut | lieu une 
"+ RS 5 filles: Soeurs Ste-Euphrosirie et réunion générale des Jécistes. Le 
i ; St-Marcien des Petites Soeurs de|R, P, Supérieur daigna y assister | lot, 
+ . En vue d'une importante ma- Famille, de Sherbrooke, ävec le R. P: Germain, O.MI, 

nifestation, tous les membres er y cg Econome Vicariak de la 
Ja réserve inilitaire et tous de | 4'Hudson, de passage au Junjorat. 
. qui désireraient joindre la réser de St-|Le Père Préfet et les Pères®Pro- 
ve sont invités à se trouver Boniface: 2 em Antoinette | fesseurs étaient aussi présents. 
- matin, à 6 h. 30, au poste (Mme Roch), de Ste-Anne-des-| Après la prière jéciste, Maurice 

de St-Boniface, no 1|Chèênes; eg (Mme Clément, | Desautels donna le 

où des de Duluth): 2 frères, Ernest ei| de la réunion. 1] s'agissait d'une 
seront données. Aristide, de 'ele-Anne-det-Ché. enquête sur les prières au Junio- 
j É LE Re nes. » rat. Marcel. Hamonic fut invité à 
Le rapport annuel de 1941 du| La dépouille mortelle sera ex-| donner le éommentaire de l'é- 
“département de police a été pré-| posée à 349, rue Youville, mer-| yangile où Jésus nous invite à 
senté à la commission de police; | credi matin. Les funérailles au-| toujours prier. Les Jécistes se ré- 
il est très satisfaisant. La police | font lieu à la cathédrale j partirent ensuite en six groupes 
est tenue à une grande discré-| matin à 9 h. différents et l'enquête commen- 
tion et à une grande activité de| La Liberté et le Patriote prie| ca. Chaque groupe nomma son 
tous les instants. Le voisinage|la famille éplorée d'accepter ses Liseges qui rendit compte des 
d'une cité donne à a police | sympathies. « . [réponses et solutions apportées. 


Restait le choix du mot d'ordre- 
Mme W, LEBER 


Mme William Leber, née Jean- [taient_1 . 
nai Sd ère à ‘Saint- Boni- | jee “d'autres “Examen de cons- 
fe, à l'âge de 35 ans. Cette mort | cience”. Le Président établit la 
si imprévue a profondément pei-| corfeorde en proposant, “Que 
né les nombreux parents et amis pour prier avec ferveur on pren- 
de cette ancienne famille de notre ser comme moyen ‘l'examen de 
conscience’ Chacun se dit con- 
La défunte était née à Saint- | jent et se retira avec la conviction 
Boniface et ÿ avait passé sa vie. | d'avoir donné un coup de barre 
Elle y avait fréquenté les. écoles | à sa piété, 
et y était universellement con- 
= nue, Elle est fille de Mme Ma- Gouret . 
pags xime Rocan, et demeurait à 286,| L'équipe de gouret des petits 
J. À. Lanthier G Fils ||rue Dumoulin. se mesura par deux fois aux col- 
Les funérailles ont eu lieullégienst la première fois pour 
PLOMBERIE ET à ae" ME jeudi au milieu d'un vaste con-| enregistrer une défaite 4 à 2; la 
Hit, AVE TACHE 
Bureau: 204 vu mis. tes 111 


cours de parents et d'amis. La|deuxième pour finir ex aequo 2 
OVIDE BELLAVANCE 
NOTAIRE 


la police Louste et celles de 
| 4 Le des, autres villes. 


| Sous le D net de l'é- 


chevin ‘‘Hansford la Compagnie | ville. 
de volontaires de la réserve a été 
réorganisée et un urgent appel 
est fait à tous les citoyens. La 


défunte laisse pour pleurer salà 2. Nous espérons nous repren- 
we m || pete son mari,: un fils en bas|dre encore. = 
Robert, sa mère, et quatre réai 

Denise, Marcelle, Laure PP cou» 2 Ac on 
et Louise, ainsi que deux frères: 
Maxime et Maurice. M. l'abbé Dollard Richot; deuxième: Nor- 
Rocan bert Dufault, 
la de Ste-Agathe, oncle de! Ejéments latins B — Premier: 


… te, a chanté le service Edouard Hamonic; deuxième: 
Le 


: Règlements de Successions, 
195, Avenue Frovencher 
Saint-Boniface 


TEAGLE: 


inhumation s'est faite dans 
jère “paroissial. 
Nos plus sincères sympathies 
à cette vaillante famille, si cruel- 
lement éprouvée. 


Ca Norbert Dufault 
et Henri Grégoire. 
Raymond TURENNE. 


!: PETITE NOTE 


Le dos et les reins Vous êtes invités à assister à 

Autos de 7 et 5 passagers malades crient une grand'messe d'actions de 

grâces qui sera célébrée en la 

Ù au secours. cathédrale de St-Boniface le ven- 


dredi 20 février, à 10 h. am, à 
l'occasion du jübilée de diamant 

pas la gravité du mal de dos. Tu 

Les points, les contractions et les de M. et Mme Joseph-Noël Se- 
élancements sont assez graves et|nez. Mgr W. L. Jubinville off- 
font ee souffrir, mais la ciera, assisté de MM. les abbés 
maladie des reins, qui est la cause de| Lucien Sénez et Joseph Bella- 
ces ge e = encore plus doulou- | vance. 
OPUS nEerten Re Dans la veillée, de8h.àl1h 

Une douleur dans le dos est : ie x dé 
un avertissement que les reins les amis désirent-saluer les ju- 
sont malades. I] faut lés soulager-| bilaires seront les bienvenus à 
tout de suite. Aclietez une boîte de | la demeure de M. et Mme Jean 
‘{Doan'e Kidney Pills’’, le remède! Mager, 293, rue Dumoulin. 


D RS Et | Mon Guide au Cinéma 


La plupart des gens ne réalisent 


Hub Service Station 


ESSENCE ACCESSOIRES 
PNEUS REPARATIONS 


et la maladie des reins. 

Les pilules ‘*Doan's'’ se vendent | 
dans des boîtes grises, oblongues, | 
avec notre marque de fabrique, une 


Ouvrage sud et satisfartion feuille d'érable, où l'enveloppe. “11 est absolument nécessaire que 
N'acceptèz ge de  contrefaçon.| 1e Peuple mche © L 
Exigez les ‘‘ n's’’. s 


The T, Milburn Co. Ltd. Toronto, Ont. 


es =: ‘du programme. Î! arrive: 

au es du programme, 

assez souvent, que l'on Hoilles à dans 

un amme, par ailleurs cent. 
ues vues, appe “shorts”, 


les à plus d'un t de vue. 
naines à plus d'un got de vue. 


nos lecteurs en garde contre ces pièces 
nous le ferons. 


Quelques films à l'affiche 
cette semaine 


Glamour Boy 
Hellz-a-Poppin 
Billets pour trois classes de voyage: How Green Was My Vale 


Voitures de jour-- *Wagons-Touristes-- *Standard | Two-Faced Woman 


PRIX FRUITS POUR VOYAGES 
A L'EST DU CANADA 


Du 21 février au 7 mars 


Limite de retour: 


dia 


en 
1. 


Que devait-il être? Les idées & 


Percepteurs: MM. Georges Hé- 
bert, M. Rondeau. 


$1.00: MM. Chas Pélissier, J.- F1 


B.-T. Hébert, M. Prince. 

$0.50: MM. Louis Bourdon, A- 
vila Fontaine, Tim. Pélissier, A. 
L. Daoust, Al. Hébert, Yves Ron- 
deau, David. Marion, Mme E. 


$0.40: M. Félix Hébert. - 
$0.25: MM. Chas Vallée, F. Lé- 
vêque, Adél. Marion, Edgar Pir- 
lot, V. Massinon, Alex, B. Du- 
charme; Ant. Ducharme, Mme G. 


Bisio. 
$0.10: MM. Ovila Joyal, Wm 
Lamirande. 
TOTAL: 59.60. 
è Li L} 


| Plante. 


: Rue Masson 


Percepteurs: MM. Adolphe 
Huot, Charles Huot. 

$5.00: MM. Henri D'Escham- 
bault, Céleste Muller, Mme Clara 
Gareau. À 

$4.00: Mme Philomène Béli- 
veau. 

$3.00: M. Adolphe Huot, Mlle 
M.-Jeanne Bé F6 

$2.00: MM. Roland Couture, 
Adélard Savoie, Mme A. Landry. 


TS. 


—Raymün 
Arthur Lemay, Geo. H. Bérubé, 
Damien Pelland, Mme G. Pain- 


$0.50: MM. Pierre Raymond, 

Aug. B. Pépin, Jean Leblanc, 

Lucien Painchaud, James For- 

stall, Louis Martel, C. Dussault, 
H. Béchard, F, Brassault. ï 

TOTAL: $45.50.. 
LS ] 


Rue Aulneau 


Percepteurs: MM. Henri Pain- 
chaud, Geo. H. Bérubé. 

$5.00: Dr Henri Guyot. 

$3.00: Mme Sumner. 

$2.00: Mme J. A. Tinning. 

$1.00: MM. J. C. Blais, Gérard 
Houde, Etienne Bourbonnière, J.- 
B. Trudeau, Magloire Lacroix, 
Mme Laura Joubért, Mme Al- 
‘phonsine Martel, Mme M. L. Dus- 
sault, Mlle N, G. Kelly. 


Sâvaria, Frs Chéramy, Alph. La 
Rivière, Alph. Morin, 
Lescarbault, 
Mme ce Gallant. 

$0.40: M. Odias Roy. 

$0.25: MM. Eph. Daignault, 
Normand Bibeaii, Henri Vergna- 
no, Mme Emma Grégoire, Mme 
Marie M. Beaulieu. 

$0.10: M. Eugène Villebrun. 

TOTAL: 826.75. 


Rue Laiwvian- 


Percepteurs: MM. W. Adam, 
Léo Laurence, D. Bélanger, Ant. 
Leclerc. 

$3.00: M. Jules Demers. 


brun. 
$1.25: M. Mathurin André. 
$1.00: MM. Edmond Pelletier, 
Tobie Grouette, Basile Laurin, 
Wilfrid Tétreault, Louis P. Beau- 
det, Siméon Tremblay, Joseph 
Mahé, Louis Bibeau, Henri Lé- 
vêque, Désiré Bélanger, Wm Goe- 
bels, Léo Laurence, Mme B. 
Gaudette, Mme Lydia Tétreault, 
Mme Clémentine Duseigne. 
$0.75: M. Arthur Savoie. 
$0.50: MM. D. Gaudette, O. 
Voyer, lidège Landry, Sinaï Paul, 
Aimé Provencher, Robert Jober- 
ty, Abondeus Mousseau, R. Pélo- 
quin, Aimé Mondor, Marcel Le- 
tourneau, Laurent J. Pambrun, 


$1.00: MM. Guy Morier, Frank 


chaud, Mlle Eugénie Dubuc, | 


H. Guertin, Louis Lalonde, Frank 
Boisselle, 
Valmont, Albert Guilbault, Félix 
Achet, Ed. Elie Gourbil, Hervé 
Ballard, Adrien Agagnier, Joseph 


Jos. Robitaille,. Jean 


Delorme, Ant, Painchaud, Théo. 


Lavallée, J.-B. Laurence, 


Mme 


Emilie Desautels, Mme J. Poiriér, 
Mme Ed. Bourrier, Mme, Lucie 
Brodeur, Mme Flood, Mille Elise 


Dandenault, Mlle 


$0.25: 


Emile Beaulieu, Rosaire Fontai- 
ne, Maxime Allaïire, Alph. Robert, 
Mme L. 

|Fry, Mme S. Laurin, Mme Péle- 
rin, 


Raymonde 
d, 
MM Philippe Lemaître, 


Rougeau, Mme Hortense 


TOTAL: #08. 


Rue St-Jean. Baptiste 


‘ Percepteurs: MM. Roger Blan- 
chette, Jos. Bouchard, Paul Tous- 
saint, J.-A. Blain, Pierre Brunet. 


$3.00: 


£2.50: 


$1.00: 


Isidore. 


$10.00: M. 
M. Louis Bétournay. 


‘| seph Boux, J-B-0. Leclerc, 
Bernier. 


Chaput, 


le juge L.-P, Roy, 
MM. J.-A. Montagnon, 


Roméo Pelletier, 


M. E. A. Poulain. 


MM. Charles Daoust, 


Alex. Soussereau, Albert Lam- 
bert, Joseph Van  Belleghem, 


Villeneuve, Albert Fil- 


teau, Paul Roy, Armand Ber- 
trand, Ed. Vadeboncoeur, 
De Buck, Pierre Chabalier, J.-E. 
Desrosiers, Albert Bouvier, Paul | 
H. Toussaint, Roger Blanchette, 
Alex. Bernier, 
Moïse Lavallée, Jean Lavallée, 
Avila Lacroix, Emery Turenne, 
J.-A. Ferland, Raymond Roy, 
Mme Georgina Hudon, Mme Nap. 
Despatis, Mme Emma Grey, Mme 
Eugénie Couture, Miles Guyot. 
$0.50: 
chot, Hector Lévêque, Adolphe 
Joseph Bouchard, Ed-| 
mond Lévêque, Paul Huot, René 
Rémillard, Adélard Meunier, Vic- 


Camille 


Wilfrid Paquin, 


MM. G. Trossi, Elie Rit- 


tor Muller, Louis Savoie, Mme 


$0.25: 


$0.50: MM. J. E. Beaulieu, H.| Emilia Daoust. 


MM. Alphonse Mondor, 


Mme  L.! Edouard Fredette, Mme Délima 
Mme Phil. Miron, | Giasson, Mme Anna Bélisle. 


TOTAL: 571.50. 


| Rue de la Morénie 


Percepteurs: 


MM. Laflainme, 


St-Germain, Ephrem Toupin. 


$3.00: 
$2.00: 
A. Trottier, 
Georges Taburet, 


M. Ephrem Toupin. 

MM. Alfred Despatis, A. 
Narcisse Fournier, 
Amable Tou- 


pin, Mme AnêÛrée Lavoie, Mme 
Donalda Pelletier. 


$1.00: 


MM. Henri Orieux, 


James Mondor, Joseph De Gagné, 


Théophile Marius, Mme Léonie 
$2.00: MM. Charles Dufault, | Marius, 
Georges Bibeau,  J.-A.-A. Pam-| Charles Royal, J.-B. Poitras, fils, 


MM. Paul-E. Bérubé, 


|Magloire Rémillard, J.-B. La- 


flamme, 


$0.75: 
$0.50: 
gar Fourneaux, 


Mlle Denise Rocan. 
M. Aimé Lévêque. 


MM. Joseph Royal, Ed- 


Solas Fontaine, Wilfrid Turgeon, 


Wilfrid Cadoréth, Léo Gay, A, 


J. Patenaude, Maurice Lévêque, 


Sicotte. 
$0.25: 


: M. Péloquin, W. St-Laurent, Al- 
fred Rémillard, Val. Chatain, H. | 


MM. Mocker St-Godard, 


. Louis Hébert, | 


CS) 


Venez à la “Baie” et a votre nouveau chapeau 
“Stylecrest” pour le printemps! Lorsqué vous achetez un 
. ‘ « . “Stylecrest,” vous êtes assurés que vous achetez un chapeau 

‘ qui est parfait au point de vue style, couleur et ajustement. 
Tous les chapeaux “Stylecrest” sont faits de feutre fourrure 
réel, procédé “water block.” Teintes populaires “Sp 
in the Air,” grise, bleue et brune. 
légère et régulière, soumis à un traitement spécial qui le 
met à nn rcuitel de l’humidité, 


‘Rez-de-chaussée, la ‘‘Baie'* 


| Puèsons Don Compang 


INCORPORATED 2%? MAY 1670. 


+ 


Feutre de pesanteur 


1 


Rues Cathédrale et 
Hamel 


Percepteurs: MM. Paul Huot, 
Edouard Lambert, 

$5.00: MM. Siméon Dussault, 
Camille Fournier. 

$2.00: MM. François André, 
Philias Blanchette, R. Corbeil, 
René Dussault, Jean Constant, 
Mlle Lucienne Dussault. 
‘$1.00: MM. Pierre Eninbsut 


Maurice Adam 


Mme Albertine St-Godard. 

$0.25: MM.J. Van Bleu, Frédé- 
ric Savoie, J.-B. Tanguay, Walter 
Boucher, Mme. Valérie Jacques, 
Mme Julie Laurent, 

TOTAL: 528.10. 

Lis CR | 


Rues Deschambault, 
Desautels et Desmeurons 


Percepteurs: MM. A. Ferland 
et Siméon Tremblay. 

$5.00: M. Frédéric St-Germain. 

$2.00: . Joseph Gauthier, 
Armand énier, J.-A. Cusson, 
Mme Vitaline Beaulieu. 

$1.50: M. Alexandre Mireault. 

$1.00: MM. Pau: St-Onge, Ray- 
mond Gauthier, Napoléon Pru- 
d'homme,  Adélard Bélanger, 
Raoul Normandeau, Auguste Pi- 
chette. Auguste Royal, Roméo 
Dubreuil, Omer Pelletier, Mile 
Alberta Bernier. 

$0.50: MM. Henri Bélanger, Ai- 
mé Beaulieu, J, D. Charron, Jo- 
seph Prince, Albert Pelland, J. 
Alfred Leclerc, Armand Pam- 
brun, F.-X. Courteau, Mme Ar- 
thur Prud'homme, Mme Arthur 


| Bernadette Bélanger. 

$0.25: MM. Alphonse Dufault, 
Damase (Lamoureux, A. À. Pré- 
fontaine,' Syl. Genest. 
| TOTAL: $31.50. 


Rues Marion Sud- Est 
et Desmeurons 


1 
Percepteurs: MM. Victor Ro- 
Eug. Sourisseau. 
$3.00: M. Nicholas Pirotton. 
$2.00: M. Eug. Sourisseau, Mme 
.'irotton. 
$1.00: MM. Paul Johnson, Wil- 
frid Muloin, F. R. Thomas, Mau- 
rice J, Pothier, Adrien Souris- 
seau. 
$0.50: MM. Paul Côté, Wilfrid 
Michaud, Paul A. Pothier, Henri 
D. Musso, Marius Musso, Albéric | 
Guigne, Mlle Jeanne Thomas. 
$0.25: MM. Alfred Combaz, | 


N. 


Jean S. Marcoux, Jos. Bourbon- | Orille St-Laurent, Mme Marie M. | 


nière, 


Joseph -Ritchot, 


Deschambault, Lucien Lévêque, 
Frank Désourdis, Philias Dupas, 
Josaphat Ritchot. 


TOTAL: 538.00. 


M. et Mme JOSEPH-NOËL SENEZ qui célébreront leurs noces de | jou, Isidore Mercier, 
L diamant le vendredi 20 Mere, 


Emile | Wyndels. 


TOTAL: $16.25. | 
CE 


Rues Desmeurons, 
Youville, La Seine 


Percepteurs: MM. B. La Ri- 


vière, R. Pelletier, Louis La Ri-| 


vière. 

$2.50: MM. Josaphat Fredette, 
Aristide Orieux. 

$1.00: MM. Eug. Drouin, Chas 
Aubert, André Belot, Cyrille Ré- 
| millard, F, Belot, Emile Perron, 
Arthur Delisle, Joseph Durant, 
J.-E. Cossette, Mme Marie Bock- 
stael, Mme E. Verreault. 

$0.50: MM. J. J. Minville, Adé- 
lard Duhamel, Edmond Fredette, 
Albert Pelletier, J. E. L'Arrivée, 
Frédéric Restiaux, Geo. Pion, 
Napoléon Gaudreau, À. C. Gau- 
dry, Geo. Marcoux, Michel‘ Chi- 
| coyne,. Marcel Ledoyen, Roland 
| Pelletier, Hector Lamoureux, 
| Jérôme Decock, Armand Cama- 
Arthur 


| Plante, 


a 


ds 


:50: M. Marcien Pelletier, | 


| Gauthier, Mme H. Bourque, Mlle | 


drigue, M. Pothier, Ers Thomas, | 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


sea MM. Albert Leblanc, Jo- 
seph 


Léandre Bousquet, Adrien Saltel, 
Frank Wynant, Eug. Laramée, 
Joseph Gauthier, Albert Desteur, 
Gabriel Desteur, Cyprien Mondor, 
Frs, St-Pierre, Wm Gagnon, E. C. 
Decock, Mme Célina Grouette, 
Mnie A. Desrosiers, 


Alex. ren. 


Durant, Ed. Daigneault, 


$0.15: M. Albert Fontaine, 
$0.10: MM, ere t Bousquet, 


_ mes 
Rues Bertrand, Berry 
et Goulet 


Percepteurs: MM. L, H. Audet, 
A. Lambert, F. Lantier, G. Ste- 
Marie. 

$3.00: M. PEL tbeuiele 

$1.00: MM. P. L. Miron, Arthur 
Lemoine, J. W. Normandeau, J.- 
B. Châles, Ulric Phaneuf, Edmond 
Dufault, L. H. Audet, Léo Bois- 
sonneault. 

$075: Mme L. Pikard, 

$0.50: MM. Noël Rousseau, F. 
Brophÿ, Geo. Blanchette, Alphé- 
rie Pelland, Urgel Savoie, J. H. 
Bouchard, Léo Bouchard, Mme 
Caméla_ Thibault, Mme Lilliäh 
Désilets, Mme E. Lamontagne, 
Mlles A. Dufault, Lucille Bou- 
chard. 

$0.25: MM. Stephen Johnson, 
James Dufault, P. Collette, Ed- 
mond Fontaine, Sévère Lafond, 
A. Fontaine, Ernest Fontaine, 
Raoul Gervais, W, Sutherland, 
J. Lambert, Léo Gauthier, Alph. 
Doiron, Guillaume Laleune, Fré- 
déric Paquin, J. Pelland, Geo. 
Gobeil, Edouard Gobeil, Aldas 
Gobeil, Cléophas Laporte, Mme 
H. L. Dornez, Milles Clarinda 
Ouellette, Jacqueline Audet, Eva 
Gobeil. 

$0.15: M. Marc Audet. 


SALON 


Ondulations Fermanentés 
main. 


Ondulations à la 
4 Pa) : SHAMPOOS 
151 av. Provencher 
(chez le barbier M. 

Ducharme) 

I ANNA JOLICOEUR. 
Coiffeuse ER 

Tél. 202 498 


Oo 
L 
jus I 


| On demande 
5000 pantalons 


19e 


pers ce red selon le procédé 
ellotone, 
voyés avec 


de toutes sortes 
(excepté les blancs) 


et pressés, 
être nettoyé. 
TELBÉHONE 
EL € 


Per (hs 9 


* $0.10: M: Louis Desmarais, Mme 
Rosa Gravel, Mlle Guillemette 
Audet, 

TOTAL: 923.95, 


Norwood Court, Taché a 
Marion — 


Percepteur: M. J.-0, Brunet, 

$5,00: Dr James Prendergast, 

$3.00: Dr Jean-J,. Trudel,. Mme 
Irma Buffet, 

$2.00: MM. 93.-0. Brunet, Phi- 
lippe Corbeil, 
# $L00: Dr Léon Benoît, MM. A. 
C. de la Lande, J, I. André, Eric 
Jeanfavre, François Brunet, Aipe 
Georgina Dubreuil, 

$0.50: M. Marcel H, Lego}t, 
Mme Veuve H. Chevriér, # 

$0.25: MM. Geo. Rousseau, Cy- 


TR Dorge, Joseph Gobzil, Mmeà. 
igot. « # 
TOTAL: $23.00, 4 
a suivre) 


Prêtez pour combattre 
et vaincre. 
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rap AU- 


SI TN 


pour acheter vos 
voëles électriques et 
bois, lits, ressorts et 


.étc. Couvre-planchers A 
o® toutes grandeurs e! LT | 
es. 

t HA 4 
186, rue Marion | 
NORWOOD man 


Téléphones 201 105-06, 


JRUP LUMBER FUEL 


C 


Service rompt: Efficace, Courtois 


La a 


152, RUE NOTRE-DAME EST - 


MONTREAL 


fédérale. 


A payé, à date, au-dessus de dix millions de dollars à PA 
assurés ou à leurs familles. 


ASSURANCE A 20 
DOTATION 


60 À 
-RRaute D'INVALIDITE 


UBLE 
ACCID 


ASSURANCE 
ASSURANCE POU 
A. CARDIN, 


606, AVE. BANNATYNE 


ANS 


OINTE 
LES ENFANT sS 


ANS 


NTANT EX CAS DE MORT 


Agent général, 


ge 


ercredi 11 fl 


i 
pi 


| 


soir au presby- à Ps de, NEC 
a Première visite 


dans 

dm Dee À m . 11 commençait déjà à faire nuit, |une filée de limousines venaient 

à letil a! 4uend le train roula en gare de |conduire - des belles dames en 

sn 1» pire fr A Certes, j'étais content de longues robes et des méssieurs en 

étaient paroissiale, cinéma gratuit { plus $ bar ont dé mettre pied à terre; toute la jour- | grande tenue; mais comme nous 
= ms HR mrirtipeux "Notre Seunes- telle”-toie le a ontigneur Jui |Pét j'avais eu le nez collé à la vi- |n'étions pas assez naïfs pour croi. | 

taient les rubans Mmes ritage”. Sd re travail apostolique Le LE aa cr ve 2e à nous recevoir, nous nous 

d D É nous averti re prèts |dirigeâmes prom 

7 ï M. et Mme Emmanuel Guèret mpli à Ste-Claire. à repartir dans une heure. Une| Là, Matt que rh. pm à 

sont allés faire un voyage à Van- s heure! c'était peu de temps pour |tasiait devant l'architecture du 

| couver. ! [Les heureux gagnants db la Letellier voir tous les monuments, pour |château, je regardais, appuyé sur 

Lemoine), née le 3 février. | Mlle Germaine: Chäput est à| —  |partie de “Whist” furent M. Tho- sur ce grand Musée de |le garde-fou, le St-Laurent rou- 


in ét Marraine, M. et Mme | prendre un cours de tissage et de 
id Dorge. filage. Elle ira ensuite enseigner | 

Marie, Dora, Agnès, enfant de|cet art qui devient si populaire, 
et Mme Antonio Lemoine {dans d'autres parties du Canada. 


- Partie de cartes. la Nouvelle-France, Mais qu'im- |ler ses grands flots argentés sous 
Le lundi 9 février il y eut une 
soirée en l'honneur de M. Gérard 


mas Labossière, de Somerset, et | . 
Adélard Boisvert, de St-Léon: |. Dimanche gp gge el e AUL2 | porte! avec un jeune étudiant dé |le clair de lune. Combien de gens, 
Mmes Von Alen lieu une partie au Pro-| Vancouver, je pars à l'assaut de | debout au même. 

mes Von Alen Bergh, dé Las, je ja bibliothèque scolaire. |}: nhelsene via : me endroit, avaient, 
Rivière, et Honora Jubinville, de Cette partie de cartes est organi- sane . scruté les rives opposéès? Com- 


« *4{ |} naient les cordons, M. Signard | (Stella Caron). :ÎBonne chance Germaine. Champagne, à l'occasion de son |St-Léon. Le prix d'entrée fut dé- sée par les jéeistes. Mon ami voulait à tout prix |bien de vaisseaux ennemis étaient 

F Beaudoin conduisait le deuil.| A M. et Mme A . Girouard .. mariage avec Mlle Fernande Bo-|cerné à M. Jds. Grenier. riens. un programme: inté- visiter le Château Frontenac, | Venus mouiller dans ces eâux si 
Le Mmes L et Ed. Dumes-il firent {Rose Anns StOnge), un fils,| M. Henri Brodeur a fait l'ac-|hémier. Jacistes de St-Léon, vous mé- Lun: opérette, musique et|<l°Yañt que mon titre de Cana-|Calmes? Combien de fiers défen- 

Z la quête durant le service qui | Paul. quisition: de la maison de feu| Cette soirée fut organisée par|;jte toute notré admiratlèn. cheat, ’ 3 dien-français me rendait néces- |seurs avaient répondu à leur dé- 
L fut chanté par M. le c'ré Paillé Hubert Bolduc. un groupe de la dd. de St-|Quand nous reviendrez-vous? Encourageons cette bonne oeu-|#tirement farnilier avec l’histori- |fi de ces hauteurs mêmes où je 

1 M. l'abbé Focan ainsi que le R.P. |* .….. Norbert, dont M. Champagne, €- | Des remerciements bien ‘sin- | vre en y assistant nombreux.  |Que cité. Toutes les notions que |me trouvais? Les pages d'histoire 
Fr j Poulet CS.V. assistaient au Lorette Nos jeunes partent pour l'ar-|tait le président. cères à tous ceux qui contfibuè- NH CR je possédais sur Québec se ré- |m'apparaissaient soudain, puis se 
#1 choeur, # R ee mée; à l'heure actuelle, 25 sont ; du S.-C. de Saint- j 

Ah | La défunte laisse pour yleurer Décès déjà partis, et deux ou trois au- « 2 Logo per de je cette soirée. Mille mercis à nos |de cartes organisée par les ca-|vait apris mon Histoire du Ca-| Ma rêverie fut de courte du- 
=} {sa perte quaire filles et deux gar:|. Jeudi dernier, le 12, nous con-|tres sont appelés pour le 19 fé- | PRE OM. capucin, s'é-[aimables visiteurs de Somerset, |dets, gour se procurer des uni-|nada. Mais je savais du moins |rée. Mon compagnon qui ne vou- 


. ! { maud), Marie Josèpk* Jean | Mme François Grégoire, née Flo- ..….. e° 
» y | Marie, Jeannette (Mme G. Lagor- |'e Champagne, décédée à l’âge| M, Antoine Chaput vient d'a- 
te), de Wpg., Joseph, de Beloeil, | de 91 ans et 11 mois. Elle étäit!chete, la propriété appartenant 


: + : cons: Blanche (Mme Marcel Bré- | duisions à sa dernière demeure|vrier, . È qui nous sont très sympathiques. | formes. L'assistance était nom-|par des photographies que ce fa- |lait_pas manquer le train, Fron- 
: Bravo les’ jeunes! A vous de | breuse. MM. E- Doran, H. G. An-|meux hôte] était situé”près de Ja |tenac et Montcalm fussent-ils ap- 3 


continuer votre travail en étu- | drews ainsi que M. le curé adres- citadelle: faisant alors un effort | parus devant lui, m'annonça qu'il 


taient joints à eux. M. le curé 
Forest et M. l'abbé Jolicoeur, 
aumônier, étaient présents. La 


soi t pleine d'entrain et|diant et en agissant. sèrent la parole. Un programme | d'intelligence extraurdinaire, j'ar. | nous restait à peine quinze minu- 
Q. et Angéline (Mme Louis |°riginaire de Dors + autrefois aux frères Baril, | press: Mer Page A haut point. . récréatif fut exécuté. Il compre-|rivai, après mûre réflexiôn, à la |tes pour retourner à la gare. 
Les porteurs étaient Albert Bienvenue, Antoine, tu ne se- d A nos malades, Mile Marie|nait des comédies, quelques brillante conclusion que le Châ-| Nous descendimes en toute hâ- 


Une sérieuse étude sur le ‘“ma- 


L (ER de cette paroisse, ain- 


"# que 15 petits-enfants. Lii sur- gg ses Ro “ RD nes ras pas parmi des étrangers! riage” en était le numéro spécial. |Colbe, et Mme Hector Labossiè. | chants ainsi que différents jeux. teau devait se trouver dans quel- |tes à l'orabre des vieux murs. Il 
Vivent a deux soeurs et deux L'on Bokémier AP dE Mu Il y eut aussi la note joyeuse— |re qui séjournent encore à l'hôpi: o d je su que endroit de la haute ville, [m'a semblé, dans l'obscurité in- 
{ | frères, A. Latreille (Marie Le mariage de Mlle Augustine | chants et amusements des plus!tal nous souhaitons un prompt n nous apprend que M. Jen-!Nous grimpâmes donc à travers |certaine du crépuscule, que les 


L'OUT ice or Lu Delorme, avec M.-Maurice La- 
abbés A. E. Chamberland et L. er ir célébré sous peu. 
3. Latrenière, comme : disere et nté, bonheur et prospérité 


variés. Lui furent présentés un 
magnifique crucifix par la J.OC. 
de la paroisse, et une jolie statue 
du Sacré-Coeur par la J.O.C. de 


| Louise) Station, PQ, et 
. / | Mme Jos, Labelle (Angélina) de 
|. | Virden, Man, M. Louis Ed. Du- 


rétablissement. ne | Mere Cloutier est parti pour Ré-|jes allées étroites, mal é-lairées, | Vieux canons des remparts, trou 


; gina où il joindra l'Aviation | jusqu'à ; a 
| Royale Canadienne. jusqu'à ce que, rendus à bout de | blés dans leur paisible repos par 
[2 + L 


souffle, il nous fallut nous arrêter |notre course prétipitée, forcèrent 


Grande Clairiere 


Mme J. H. Cardinal et Mme pour reprendre haleine. Un gen- |un léger sourire autour de leur 


! | mesnil, du Lac Pelletier, Sask., et u-disc ” : sont les voeux que nous formons | ( | s l A 
lgnace dé cette paroisse. A on Poe gafolier gp pour eux. Saint-Boniface. Puisse le Sei- Mine Joseph. Vodron, qui a|Frank Coyle, de Winnipeg, ont darme, assez accueillant, me tira | bouche rouillée; autrefois, d'au- 
, CRC pr , .. gneur régner ‘en Maître dans ce aubl une greve opération à Uhô-|pessé que ques jours chés ours d'embarras en m'indiquant la |tres étrangers ‘avaient fui devant . 
» Det | Les familles Lapalisse et Du-| Mme Grégoire laisse pour lal M: Albert Delorme, de l'avia- | foyer Droit nos pital de St-Boniface, se remet ra-| parents de Letellier. route à suivre, En marche de | eux. Et tandis que des amoureux 


M. l'abbé Jolicoeut a béni le 
mariage qui eut lieu dans l’église 
paroissiale. Parents et amis y as- 
sistèrent nombreux. Aux nou- 


à ss + nouveau, nous fûmes surpris d'a- | assis. sur les bancs regardaient 
Jeudi dernier nous avons eu |Percevoir soudain la porte Saint- {d'un oeillmauvais ces deux ef- 
Louis et les édifices du Parle- |frontés qui venaient ainsi déran- 


‘pidement et pourra prochaine- 


pleurer son époux et trois en-|tion Canadienne est rendu outre- 
ment revenir dans sa famille. 


fants: Joseph, Alphôünse et José-|Mmer. 
phine (Sr Saint-Joseph), des re- 


r | mésnil remercient |bien sincère- 


. Un certain nombre de Jocistes| près ou de loin à égayer| Le lundi 9, eut lieu üne partie |Suinaient au minimum que m'a- |perdaient dans la nuit profonde, 
(l 


la seconde représentation de ciné- 


ligieuses Oblates, Supérieure du , mil *$ th-Juncti ma sous les auspices du Comité|Ment; mais nous n'avions pas le | &er les douceurs romantiques de 
s _de 1] a : veaux _ époux, DS AAPAPSRS So en h-Junction =+d'Ensei ms colaire… s.-de nous arrêt so leur retraite, nous fuyions à tous — ” 
= * OR “Le 3 février au matin, l'ange de | Manitoba. M. l'abbé Laurin pro-|. Bientôt la forme du Château |tes jambes afîn de nous soustrai. 


la mort nous ravit une vénérable | nonça une allocution. Frontenac se découpa. dans l'im- 
ancienne, Mme Joseph Beaupré. | ‘On projette de former un grou- mensité du, ciel. Quel spectacle! 

Après une mäladie de six.se-|pe local d'enseignement , postsco- C'est un tableau qu'on n'oublie 
Une hémorrhagie s'ensuivit. Une maines, elle s'éteignit pieusement | laire à Letellier. pas._ Devant l'entrée principale, | 
transfusion vint lui donner un |t0ut comme elle avait vécu. Notre CES, ; 
regain de vie. Sa condition laisse | bon et dévoué curé, M. l'Abbé| Le cours ménager se continue 


S. Gauvin, lui avait conféré les |à notre couvent: les directrices | Au dortoir Un portrait A 


re à ces souvenirs si puissants 


qui nous captivaient. 


“Richard SICOTTE, 
Rhétorique. 


Notre petite Jeannine Tellier 
qui souffrait d'amygdalite, a-dû 
goûter au couteau chirurgical. 


nuelle le lundi 26 janvier en pré- 
sence de M. l'abbé A. Couture, 
organisateur diocésain, qui avait 
bien voulu nous aider de ses lumi- 
ères et de son expérience. 


Naissance 

Le 8 février a été baptisé Jo- 
seph-Arthur-René-Jean, fils d'Al- 
fred Gauthier et d'Irène Ross. 
Parrain ‘et marraine, M. et Mme 


2 


: Eu S. Exc. Monseigneur G. Cabana | espérer une amélioration dans un| ? : e , à 
j sène Cournoyer. avait profité de cette occasion | venir rapproché. | derniers PRCFENANUE À : es disent y Dot de . pplica- 
| 3] pour faire quelques visites pro- RE : |. Mme Joseph Beauppré, (Agnès on apportée par les élêves. | Toc… pression du commutsteur:| Bien constitué pour ses 
Cours de grain fourni par : jetées depuis longtemps dans plu- Mile Irma Gendreay, garde-| Lavoie), naquit à St-Cyprien de Le Sénateur Beaubien, M. René | obscurité complète. Je me croirais | ans, c'est un joli Pad mer 


sieurs paroisses de la “Montagne” | Malade de Ste-Rose-du-Lac, était Napierville, PQ. le 2 mai 1857.|Jutras, député, et M. Charles Ca-|six pieds sous terre, enterré de. |v ” , 
mr mb cbthes tisse D nnise “a milieu de nous dimanche der- | Arrivée au Manitoba en 1879, elle | dieux ont déjà donné des confé- | puis six mois, si mes compagnons | Le A nn D Egg eu 
de sa présence pendant quelques |"i8f. I nous fait plaisiride revoir |épousa, en 1890, M. J.-O. Beaupré |rences sur la procédure parle-|de réve ne révélaient leur pré- nait tout de suite par = Fra 


James Richardson & Sons Ltd. 


ï nos anciennes paroissi Elle 'qui mourut il y a six ans. mentaire, le civisme et la culture |sen r .p : 
1019, EDIFICE GRAIN EXCHANGE, Winnipeg TaL.ssesa| Courts initants. Par quelques | 7 age Chez sontfrère, M | La famille Beaupré résida pen- | des betteraves. nent dans leurs ie veus eur che Drécipitée: l'autre jour, j'en- 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthu mots improvisés, Monseigneur Georges Gendres "2 dant.22 ans à Stony Mountaié, où | +. [ant dans leurs lits pour prendit | tends des pas dans les escaliers; 
( » sut nous encourager et nous dôn- . . à | 4 , Gouret leur position définitive la plus une ombre glisse $ur lo mur d'en 


PRIX COMPTANTS A WINNIPEG ner plusieurs bons conseils, fai- ÎM. Beaupré était employé comme 


, | Lundi Mardi Mercreëi Jeudi Vendredi Samedi | sant remarquer en particulier 

j Février... : 9 10 11 12 13 14 | l'esprit chrétien qui est à la base 
BLE 78% 78% mx ns at 18% des Caisses Populaires et qui doit 
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3 SA î, Current, étaient de passage chez vement du Général de Gauile. faiteurs. ndienne St-Paul, North Vancou- | ts he Don 
; des amis. Elle remporta la belle somme de ss. .Iver, janvier, 1899; Ecole Indienne [NS son-départ, mais elles 
Î | $51.00. Cette soirée fut organisée Radville Le cercle local de la: Croix- St-Augustin, Sechelf, juin, 1904; [# en ee pes Le 
l par quelques-unes de nos jeunes Vaiet-vient Rouge a donné le 21 janvier un Ecole bilingue, Notre-Dame de Etre maintient dans le ciel où 
4 filles. se “shower” de mouchoirs pour les | Lourdes, Maillardville, septem- ee roprverent BIO. 
. MM. Jos. Deshors et Jean Creu- réfugiés en Angleterre. Quatre- bre, 1909; Academie St-Edmond, 
| . T4 Mme Caron, de .Wain-| sat nous quittent pour aller s'éta- vingts dames furent invitées et Nocth:. Vancouver, s0p#nbre, LA PRODUCTION 
| right, sont retournés chez eux|blir à Régina où ils serônt em- ont donné 334 mouchoirs qui fu- 1911; Zcole Indienne de Lajec. DU MIEL 
| es ur passé quelques mois| ployés dans une usine de guerre. rent expédiés au bureau central, octobre, 1918: Ecole Séparée, | 
Éseohiver fille, Mme Dominique 5 ….. nie Merci au nom de la[North Battieford, septembre. | D'après M. L. T. Floyd, du mi- 
k M. et Mme Napoléon Durant, | Croix-Rouge. Depuis le commen-|1925; Academie de l'Enfant-Jé. | nistère de l'Agriculture, on a ré- 
€ + de Willow-Bunch, sont en prome- cement de la guerre, les dames|sus, North Battleford, septembre | colté, au Manitoba, pour 4516,880 
À (epos à a Lepage est en|nade chez leurs filles, Mmes de la Croix-Rouge de Duck Lake 1928: Academie Ste-Marie, Col. En on ones Aa nedpet 
| | 7... Louis Martin et Arthur Legault. Eine om 7: articles qui|lingwood, septembre, 1931: Ecole ES be Lead augmentation 
ne | h | : P: à KRégina. Publique d'Albertville, septem- prisée er celui de l'an 
tee po ed E acs : . Roméo et Louis Brodeur, Sain bre, 1935. Sous Ja direction A nncer ur re som 
| urs à Saint-Front,| de Winnipeg, étaient de passage aint-Hubert Mère Aimée de M Re re «D Sent 
| Lot p L > Mar ae > re 
|Gher des parents fs pour quelques gere Re gr i-| donné 4.970000 livres de. miel. 
| Le sergent R rère Willie. RISTOIRE ANCIENNE : |Sechelt, C-B. fut à North Van- |Héeite a ou être vendue avant la 
re toi ji res ne . Soirée récréative : A a - ans (suite) couver, en 1924, puis, à North | de. @u . os a 
| Le do os jeunes gens catholiqu . Meyer, fondateur de la Ro- 
a était de passage chez son | sont en train de nous ques landerie, dirigea l’entreprise jus- 
| | père, ces jours derniers ; préparer : 7 : 
; | cn as une rer) du bon vieux temps L a Vase Le succès, au point 
| 2: . pour le. 16 février. On nou ” | de vue financier, a pu n'être que - 
| court Éqes ir s'est ren-| met un programme de 3 Ds médiocre. La faute n'en est pas D | | 
| Lou se pire mg + un Leoûtes gratuit à minuit. toute ep directeurs. Les anciens E LA 
| son | Mme Brodeur est directri s'accordent à dire qu'à cette épo- . 
«wi 3 rectrice de ” BONNE 
| À cette séance. que, la température s'est moritrée 
assez peu favorable. On a parlé | . 9 
de sécheresse, de grêle, de gelée, Afin d'assurer la pureté de votre grain, faites-lui subir 
etc, Admettons aussi, peut-être, une épreuve de germination et de ere 
Re : | | le manque d'expérience de diri- À > 
? erne dans la ville de Prince-Albert geants qui ne connaissaient pas Service gratuit. Consultez notre! agent 
| REPAS SERVIS A TOUTE HEURE Se 1288 DE Meyer juge à propos || WW 
ni e , M. Meyer juge à propos C 
+ Excellente cuisine, service de première classe à des de renoncer personnellement à ESTERN GRAIN OMPANY 
| prix très modérés. l’entreprise, Il quitte le pays, et | 
ne revient plus. Mais ce départ. | 
: LE RENDEZ-VOUS DES CANADIENS FRANCAIS malgré certaines apparences, ne | = 
veut pas dire complet insuccès, | rois 
P ar pa moins faillite com-| an ; 
pilète. rsque M. Meyer a quitté “ 
la Rolanderie, il y laissait | ÿ ‘ 
. O. C A F E trou | 4 
. peau assez nombreux de bé-| 
Adjcighant le busceu à tes à ‘cornes (Shorthorn pur . 
igna e poste Ave Centrale san 4 > 
g), toute une colonie de porcs F L / # , 
et des chevaux. L'affaire ainsi #* ! Vu ÉALS SAS 
Un. 2. pouvoir prétendre « AT 4 / / 2 
PO — alors à de gros bénéfices, était Es à / (22) 
, | | ; certainement viable. . 1 ya 
n | | : En tout cas, il réussit à se dé- # 
k arrasser de tous ses terrains, 
PORTEZ HAUT LE F ’ avec les animaux, en remettant 
le tout aux mains d'une Société. 
| s à 1. . sous le nom 
5 à e tock Raising 
| F pe DE à une Ltd. dans le but de con- | 
dt t ! A . | tinuer l'entreprise. Il semble donc 
ce ; ; Le À À Sad -vde- / erté o 8e bien que M. Meyer a pu rentrer | 
anada gi pe ù | veus SOUFFREZ au moins dans une grande partie, 
e re ne | À pr qu FAIBLESSE COURBATURES sinon dans la totalité des fonds 
ag 3 sys soe es x dès aujourd'hui — jusqu'à le limite de NERVOSITÉ  ÉPUISEMENT à lui confiés par M. Lorin. Per- | 
pe + é lon À gp Mn | sonne toutefois jusqu'ici n'a pu 
| boire st Seu nouvel Emprunt de FATIQUE HABITUELLE nous donner: de renseignements 
peut erticipez donc la Victoire F 
vire. \ se MANQUE D'APPÉTIT ages sur véritable cause (ou | 
| h . es causes) du départ de M, Ru-| 
| BANQUE DE | CE ou | 
M Oo . PRENEZ LES P yer. 
| NTREAL ET 
e " 
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DE CUISINE 
GRATUIT qui 
réduit le coût 


Toutes Les 


CANADA 


Limite de retour: 45. jours 


les classes. 


ss 


| pour 
jour 


plus rapproché. 


. “Standard” nous dit le dic- 
tionnaire, “signifie tout ce 
qui est accepté par l'opi- 
nion générale, comme base 
de comparaison.” 

Et c'sst la “Drewry's Stan- 

‘dard Lager” qui, depuis 

1877, est encore la meil- 

leure. 


DREWRYS LIMITED 
SASKATOON 


À L'EST DU 


Du 21 février au 7 mars 


De toutes.les stations en Onta- 


do, (Port Arthur, Armstrong et 
À l'Ouest) Manitoba, Saskatche- 


pour enfants de 5 à 11 ans in- 
clusivement. Valable pour toutes 


UTRES PRIX REDUITS 
DE L'EST A L'OUEST. 


et des wagons-iduristes. | à 
, ; l'abbé Dugas-A. Champigny, J. 
Renseignemen age e! 
nu: ". »  Granger-A. Roy. 
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deux t à l'Cueriot 
[7 POUS DRLIVRONS LEUR dé TT 
Vous tanvstie lai Sud 4 qd ! EE « 
s'achète dans une ph AU |le zinc. En presque tou- 
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l'dotina à cette bonne cause. 


1 
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Lil doit entrer dans le service de |qués, sondages, tout y est, Tous 
|la marine, M. et Mme Sylvestre! les ans des comptes rendus met- 


voue 
Noce de diamant à Willow-Bunch | tion, 
Samedi Le sene e 14 janvier, un à ue 
nombre percininns 0e la journée et l'angluis le soir a- 
or ge a Le fête ST près le souper. Les membres du 


L 
ge 


Le 
RE 
€ 


sh 


5 


sur l'air de l'Ave Maris Stella, 
J.-A. Mathieu toucha l'or- 


collège battiren 
et petits-enfants dés jubilaites et | Ville. 
leurs nombreux :amis se rféuni- |#° 

rent chez M. Joséph Racine: 
+ Nous souhaitons à ces pidnniers 


C’est ainsi que, entre le travail 
et la prière, les jeux viennent 


nos 


M. et Mme Louis Roy désirent 
remercier tous. ceux qui ont con- 
tribué à cette. belle ‘fête et qui 
leur ont témoigné tant d'estime 
et d'affection. ‘ 

Chevaliers de Colomb 

Le dimanche 8 février, eut lieu 
à la salle du Conseil 2513, une 
conférence sur l'Ordre Nouveau 
Chrétien et sur la Caisse Popu- 
laire. Cette conférence fut don-| En dépit de notre situation 
née sous les auspices des Cheva- géographique dans le sud-ouest 
liers de Colomb, par M. le curé|de la province, en pleine prairie, 
Paul Boudreau, curé de Fife|loin de toute industrie, je veux 
Lake. Tous ceux qui se rendirent| tout de même vous parler du 
à cette conférence revinrent en- | Canada minier, 

-chantés de ce qu'ils y ont appris. Laissez-moi tout d'abord atti- 

Le résultat pratique est que|zer vatre attention sur ce fait 
tout un groupe s'intéresse main- que toutes les grandes mines mé- 
tenant à l'Ordre Nouveau Chré-|tallifèrés sont des formations 
tien et s’est déjà mis à l'étude de géologiques anciennes et que ces 
la Caisse Populaire. formations 

Concours Ping-Pong—Double 

Série des Gagnants 

Perdants: M. Lavallée-R. Mon- 
dor, M. et Mme O. ‘Champigny, 
S. Grégoire-R. Dauphinais, O. 
Lespérance-C. Lavallée. 
| Gagnants: J. A. Poulin-J. Lau- 
|zière, M. et Mme R. Rodrigue, 


£omplément nécessaire qui fera 
de nous les hommes que la socié- 
té attend, ‘ 


moins posséder quelques notions 
sur les sciences géologiques. Je 
vous donnerai ces renseignements 
en interrogeant le passé et le pré- 
sent. 

Pour nous faire une \idée exac- 
| te du point de départ et des pro- 
Jeudi dernier le prix pour les|grès, voyons brièvement le déve- 
cartes a été gagné par M. Sylvio | loppement de cette industrie. Les 
Grégoire et par Mile Mary Helen | premiers colons s'étaient intéres- 
Morin. | sé. beaucoup plus aux plantes et 
Club de la Jeunesse Catholique | aUX animaux qu'aux roches et 

Le dimanche 8 février, à 8 h.,| aux métaux, Cà et là on signalait 
commença la récollection au cou- | l'or, l'argent, le cuivre, le char- 
vent. sous la direction de M. l'ab-| bon et le pétrole; mais aucune 
bé Dugas. Cette récollection se|étude systématique n'avait été 
termina à 6 h. par une instruction | entreprise avant 1843, C'est de 
et le Salut du St-Sacrement. ‘ |Cette année que date la “Com- 

Nous remercions bien sincère-| Mission de Géologie”. A partir 
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|ment M. l'abbé Dugas pour tout | de ce moment tout change. ci 


Je travail et le dévouement qu'il | à des savants et à des travailleurs 
infatigables comme Logan, Mur- 
Va-et-vient ray, Hunt, Carpenter, le pays 

M. Sylvio Sylvestre est parti] prospère: recherches de détails, 
mercredi dernier pour Régina, où | vues | d'ensemble, études théori- 


accompagnèrent- leur fils à Ré-|taient le publie au courant des 

gina. Mlle Annette Sylvestre est| travaux et des découvertes pen- 

revenue de Régina après avoir|dant que de norhbreuses revues 

complété un cours de coiffeuse. | étrangères recevaient des articles 
Les soldats Joffre Champigny | au titre canadien. 

et Georges Lauzière sont en vi- 

site dans leurs familles. 


BAMFORD 


ment progressé et plusieurs au- 
tres produits se sorit ajoutés à 
la liste et y ont pris une impbr- 
tance bien marquée. - 

Commé la plupart des produits 
doivent être transformés, il ne 
suffit pas d'avoir des mines et 


et apporter à notre forma et 
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de mineral pas assez 


furent faits pour établir une mé- 
tallurgie canadienne. Les difficu!- 
tés étaient énormes dans les pro- 
vinces de Québec et d'Ontario 
pour la métallurgie du fer. Bien 
que le fer abonde dans ces deux 
provinces, il est pauvre et diffi- 
cile à traiter; de plus tout char- 
bon nécessaire aux usines doit 
venir d'ailleurs; ‘la métallurgie 
est donc coûteuse et ne peut pas 
toujours soutenir la concurrence 
américaine, On proposa de vain- 
cre la difficulté en remplaçant le 
charbon par l'électricité: les fours 
électriques firent alors de grands 
progrès. 


rapides. Les gg et les com- 


À 


En 1906, les 01 
sans compter 

d'autres métaux 
la valeur de 
lonne de #12, 
à #120,948 
| Grâce à 
| le 
| ment 
| duit: des 
| diales de .niehpl, 47. 
25% du cobalt, 
cuivre et du 
110% de sine, 


| de nos richesses minières. 
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grès, d'augmenter le fendement 
par l'augmentation de la machi- 
nerie et du personnel. Les espoirs 
|prévus dans les grands centres 
miniers encouragent cet accrois- 
| sement et laissent entrevoir l'au- 
rore du plüs brillant avenir. 
J. M. MORIN, 
Philosophie. 


—— mens 
WASHINGTON.-—Le  sous-se- 
crétaire d'Etat Cordell Hull a dé- 
claré que l'on ne jugeait pas tlé- 
sirable la venue de l'ex-roi Carol 
de Roumanie aux Etats-Unis à 
titre de chef d'un mouvement de 
la Roumanie libre. Il a dit que la 
venue du roi Carol n'était pas de 
nature à créer l'unité nationale 
que les Etats-Unis doivent réali- 
ser en ces temps difficiles ou à 
favoriser l'effort de guerre. 
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était visite depuis quelques 
« à 
Mine 3. D nétrabaen mue 2 | DR RE n 
de | Mme 3. D. nous sl DR R. E. PATRIDGE :: 
+ 
Suite Spas gg LOI 
RESIDENCE AU BLISS/HLOCK 
Téléphone 
PRINCE T,. Sask, 
———————— male 
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H. J. COUTU, CR. 


AVOCAT, NOTAIRE 


ULTIMATUM A L'INDUS 
AINE DE LA RADIO 


ù Pour transformer ses usines et les 
touts où me MR Il eélecbr À 1 fhrbatien SU 

provinciales, ni gouver-|Ments sans quoi elles seront ré- 
de coalition”, à dit M.|qauisitionnées par le gouverne- 
ment. Les autorités ont laissé en- 
Les éurs de radio pour les 
civils devra cesser avant le 22 
avril. FRS 
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« sue GRATTER 52,0 
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& vu un convoi dans l'Atlanti- 
none Ter Gite par le! que Trente-six hommes de l'é 
En 0 0 Come À © Mer et M | quipage dont cinq Saint Pierrais Ex _ 
Pt, A, Ne 0 de mat | ent perdu la vie. La marine cana- | © : 
mes B. "Tu nt “htouwtés | dienne à participé au sauvetage 5 
tnt in ininite de Tunis | des survivents. et ilotené 
vœu = - : 
. . e 1 1 

Me a Mioimes fève ect- | LES MARCHES À 

TE 1 s Pnuai 
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Nr deg 


Prince-Albert 
Téléphone 2838 


MODERN BREAD 


. Company, Limited 
PAIN “SOM-MOR” 
Chez tous les épiciers. 


Envoyez votre commande. 
DEVENEZ NOTRE AGENT. 


le de 
gagnants 
des prix furent Mme Roy Ogden 
et Mile M.-A. Jalbert'Le prix Bo 
d'entrée fut décerné à Mlle Hu- 

berte Clairmont. Un goûter déli- 
cieux fut servi par Mme William 
Kirk, Milles Ina Holmes, Mabel 
Plumridge et Marie-Ange Jalbert. 


Sask. 


Bouvillons, jusqu'à 1,050 Liv. 


16 février DS MOI au ne 
Rouvillons, jusqu'à 1,050 iv. | BOn® 
De choix .…….…..... $9.50-—$0,75 Ordinshes 
ge Bouvillons, au-dessus 
Moyens : secotae $7.75—$8.50 de 1,050 liv.— | 
Ordinaires etermrrunses . $7.00—$7,50 De Choix sm $9.00—$9.00 
Bouvillons, au-dessus Bons . $8.00—$84.50 
Moÿens | . 87.005750 
Ordinaires $6.00—$6.50 
k Génisses— 
e choix ..…..... $8,00-—$8,25 
Bormes $7.25-—$7,175 
Mvuyennes $6.50--$7.00 
De choix st 88.75-——89.00 
nnes ur 88.00—$8,50 r AA RARE 
yennes . $17.00—$775 vu toba 
rdinaires mu 86.50—$6.75 | Beurre de Crèmerie-trais no 1— 
Veaux engraissés— F.O.B. Winnipeg …...... 32% 
De choix …...…..…. $10.00—$10.50| Oeufs— 


Grade A, gros, la douz..… .27 
Grade A, moyen, la douz..… .28 
Grade B, la douz. ..::..… .20 
Grade C, la doux, 418 


VOLAILLES 
Les prix suivants sont pour les 
volailles préparées, franco à bord 
(F.0.8.) Winnipeg: 


m $9.25—$9.75 
ir vienatés $8.00—$9.00 
$6.50—$7.25 
… $5,25—$6.25 
$4.00—$5,00 


87.00—$7.75 


éd $6.00-—$6.75| Dindes— sd 
Vaches et génisses Cet UE CARO PR RIRE ri 
a , 5e ser 4 B É 2 
CE À sonate: à 
ve - «M tin 6 re Vieilles poules, 3 sous de moins 
Moyennes k 357550 5 que les prix mentionnés plus 
Vaches laitières … 895.00—$95.00 | : haut. | 
Bouvillons à _ 
Ordinaires  #725—$8.25 | Grade A ‘14 
Grade B .12 
Veaux de boucherie— Grade Cu bee .09 
Bans et de choix … $11.50-—$13.00 | a ‘ 
Ordihiaires et moyens$6.00—$11.50 G Canar 
. rade A 15: 
Pores— Grade B 13 
A -“Prime $1.00 par tête re PTS: DES 10 
B1-Apprêté ……. $14.00-—$1425| Poulets— 
Déduction par tête … 50 Nourris au lait— 
+-Déduction par tête 150! au-dessus de 5 Liv... 20 
C1-—-Déduction par tête …… 150! de 4 à 5 liv. oi AT 
C2--Déduction par tête 200! au-déssous de 4 Liv... 411 


Grade À, 2 sous de moins que les 


Di—Déduetion par tête 200|. prix mentionnés plus haut, 
D2-—Déduction par tête 250! Nourris du lait— 

D3—Déduction par tête .… 250| Grade B, au-dessus de 5 liv. 18 ‘: 
Légers—Déduetion par tête 200! de 4 à 5 iv. 17 
Pesants—Déd. par 100 liv..… 1.50] äu-dessous de 4 iv!" 15 


Agneaux— 


. | Grade B, 2 sous de moins que l 
Bons du printemps $11.00—$11 25 


prix mentionnés plus haut. 


{87.00—$9.00 Grade C, 5 sous au-dessous des 
Moutons— } prix de ceux “nourris au lait, 
Bons moyens $3.50—.$3 50 2 0 
- L Doi +7 < Grade À, au-dessus æ 5 Liv... .16 
| rade À, de 4 à 5 Liv... 18. 


Grade À, au-dessous de 4 liv, 18 

Grade B, 2 sous au-dessous 
prix mentionnés plus haut. 

Grade C, 3 sous au-dessous des 
prix pour grade B.— 
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mac et com- 
moyen de trou- 
à son revers, 


: Pour quelqu'un qui n'a jamais 
véeu sérieusement, vieillir c'est 
jeunesse, s'enorgueil- 


abandonner ‘bientôt; c'est n’oser 
songer au monde inconnu où nous 
allons tous, c'est s'éloigner de la 
terré sans se rapprocher du ciel, 
et pour ainsi dire, marcher à re- 
culons vers l'immortalité. 


C'est 

Q—{a) Est-ce qu'un hom- (e) J'ai un eruelfix dont le À|,bir Ja vieillesse à l'égal d'une 

me est obligé de faire un ea- Christ est cassé; fl ne reste |j,nte, et masquer de faux che- 

pu à son amie à l'occasion plus que la croix de bois. Ce | ux noirs sa tête blanchie, c'est 

Fêtes ou de son anniver- cruciäx était béni et portait : |};,j, une vie aride que des 
saire de næissance, même s'il des indulgences de la bonne 


sentiments féconds ne fécondent 


TA 


CE . me la fréquente que par ami- mort. Est-il encore indulgen- her mage { 

L té? | ét pelsje le wrélertse | "on âge et chercher en vain 
(b) Une jeune fille doit-elle VOUDRAIS SAVOIR. un ciel serein pour les abriter, 

remettre les cadeaux qu'elle R.—(a) Je ne vois pas beau-|c'est regarder les heureux avec 

Fr a reçus d'un jeune homme, coup quelle utilité ces vieux cha- | envie et composer ses chagrins 
si elle refuse de le marier?. | peaux de feutre, peuvent avoir.| des plaisirs dont ils jouissent, 

r (e) Que doit répondre un |Quelquefois certaines personnes | c'est gagner à tâtons la fin de sa 
jeune honime lorsqu'une |très habiles modistes défont des|carrièré sans être éclairé par la 

+ !. jeune fille l'invite à venir |chapeaux de feutre et les arran- | lumière de l'espérance, c'est pas- 

|| |  thez elle, s'il n'a pas l'inten- |gent selon ln dernière sode Lots en tremblant de son lit 


Mais toutes n'ont pas le temps 
de s'adonner à ce genre de tra- 
vail, et de plus, pour le faire, 
il faut que le feutre soit encore 
assez bon, Cu À 

La seule chose que je puis vous 
conseiller serait de les donner 
aux pauvres ou d'en faire béné- 
ficier les Missions. . 

(b) Les” tuteurs ‘gu— 
deuil sont le noir et le blanc, le 
gris, le blanc, le mauve et le 
violet. ) 

Durant la période de demi- 
deuil on peut porter des bas gris, 
des gants gris ou blancs. 

Il faut tenir compte des cou- 
tumes locales, différentes selon 
les régions. 

(c) Le principe général est le 
suivant: les indulgences attachées 
aux divers objets de piété, cru- 
cifix, chapelets, médailles, ne ces- 
sent que lorsque l'objet Gst com- 
plètement détruit, . c'est-à-dire 
perd son caractère propre. Pour 
4 e js. | Qu'un crucifix porte l'indulgence 

ï srl pe: get on gr Dci Pen | de la “bonne mort”, le Christ doit 
.. j'entends ceux de $10.00 ou!lY être attaché Votre erucifix ne 

plus—il est certainement dans| Porte plus cette indulgence puis- 
F_ V'ordre qu'elle’ les remette au |que la condition essentielle man- 

jéune homme, Celui-ci jugera | Que. Mais la croix est encore bé- 

ensuite par lui-même s’il doit les nite et vous pouvez la conserver. 


, | tion d'y aller? — UN QUI 
VEUT SAVOIR. ! 


R-—(a) Un jeune homme n'est 


à son cercueil .et des ténèbres 
du doute à la nuit du tombeau. 
Tous les deux descendent le 
fleuve de la vie, mais ils regar- 
dent.la mort sous un aspect bien 
différent, car si pour le second, 
c’est uñ écueil où sa nacelle va se 
briser, pour le premier, c'est un 


nullement. “obligé” d'offrir un 
cadeau à son amie pour les Fêtes 
et à son anniversaire de naissan- 
ce, mais il est convenable qu'il 

: un, car cela dénote 
de la délicatesse de sa part et 
aide. à resserrer les liens d'amitié 
qui unissent ces deux jeunes 
gens. 

(b) Si la jeune fille refuse 
d'accepter une demande en ma- 
riäge, la question des cadeaux 
qu'elle a reèus dé son ex-fiancé 
ù devient un peu épineuse.… Ren- 
voyer un présent au donateur est 
toujours impoli: ce serait donc 
un manque de tact de ne point 
garder les souvenirs d'amitié re- 
çus de son ami. Evidemment, il 
ne s'agit ici que de cadeaux de 
peu de valeur, 


. Si, dans ces circonstances la 


Soupe au macaroni 


1 pinte de soupe de bouillon 
14 tasse de nouilles ou de 
macaroni cuit coupé 
Ajoutez le macaroni au bouil- 
lon. Faites chauffer et servez. 
Garnissez avec du persil haché et 
des rôties croquantes en bâtons. 
Suffisamment pour 6. 
L1 L] L] 
Ragoût d'agneau bruni 
2 à 3 livres d'agneau (cou, 
côté, poitrine ou épaule) 
2 cuillerées à thé de graisse 
1 oignon moyen—finement 
tranché ou haché 
12 tasse de céleri haché- 
1 tasse de carottes en cubes 
4 tasses d'eau ou 
tasses de jus de tomate et 
3 tasses d'eau 
1 cuillerée à thé de sauce 
Worcestershire 
Poivre et sel { 
Essuyéz et rognez la viande et 
coupez-la en morceaux d'environ 
12 pouces carrés. Faites fondre la 
ir graisse, Faites cuire l'ojgnon dans 
particulière. Dans ce cas, il de-|]a graisse: jusqu'à ce qu'il soit lé- 
vra dire la messe pour le peuple | &èrement doré. Ajoutez la viande 
le plus tôt possible durant la roulée dans la farine et faites-la 
semaine. | brunir. … 


reprendre ou non. d 


Quant à la bague de fiançailles, 
la jeune fille la rend habituelle- 
ment après la rupture de cette 
promesse, 

ji (ec) Le jeune homme peut re- 
mercier aimablement, en donnant 
une réponse qui laisse quelque | sirez. Dans ce cas, vous en ob- 
doute à la jeune fille sur son désir |tiendrez certainement en -écri- 
de se rendre! à sa demande, com-|vant à: Tricots-Lux 1942, Dépt 
me par exemple. “Il se peut”, 
“On verra”, etc. ; 


L 1 
Q—Pourriez-vous me dire 
où je pourrais m'adresser 
pour avoir un catalogue de 
patrons de tricot?’ UN MER- 
CI RECONNAISSANT. 
R.—Je suppose que c'est un 
cahier en français que vous dé- 


P, Case Postale 25, Montréal, P.Q. 


e 

Q-—Je suis une mère bien 
en peine, car j'ai un garçon 
qui semble ne pas se dévelop- 
per d'une facon normale, 
physiquément et intellectuel- 
lement, Je voudrais le mettre 
en pension, mais je crains 
qu'il ne se décourage en se 
voyant parmi les enfants de 
son âge plus avancés que 
lui. Que me conseillez-vous? 
—M. D. H. 


mander à un prêtre qui est 

seul desservant, de dire la 

messe du dimanche à une in- 

tention particulière? — UNE 

DE VOS LECTRICES. 

R.—Le prêtre peut pour une 
raison sérieuse appliquer la mes- 
se du dimanche à une intention 


à æ 
| Q.—Est-il permis de de- 


. L1 . 
Gâteau au chocolat 


12 tasse de beurre 

2 oeufs, 1 tasse de sucre 

1% tasses de farine 

2 carrés ou 2 on. de chocolat 
4 c, à t. de sel 

12 tasse de lait 

2% c. à t. de poudre à pâte 
1 c. à t- de vanille 


R-—Je comprends votre peine 
et votre embærras, et je sympa- | 
thise avec vous. 


e 

Q.—J'ai une rôtissoire de 
haut prix, en émail couleur 
crème. La première fois que 
j'en fis usage, un choc fit par- 
tir plusieurs petits morceaux 
d'émail à l'intérieur. | 

Pourriéz-vous, s'il vous: | 
plait, m'indiquer quelque 
procédé à l'épreuve de l'ht- 
midité, avec lequel je pour- 
rais réparer cette rôtissoire? 
J'ai essayé sans succès de la 
| peinture d'aluminium et de 
| la soudureJE VOUS RE. 
{ 


Je suis de votre avis: il vaur) 
drait mieux pour l'enfant ne pas 
le placer avec d'autres de son 
âge, car alors il ressentirait trop 
vivement la croix qui l'afflige, 
d'autant plus que ces autres en-| 
fants-—sans réflexion—pourraient 
lui. causer de la peine à ce sujet. | 

Je vous conseillerais d'abord | 
de_çconsulter votre médecin de 
familfe ou un autre en qui vous 
avez confiance, et de lui ‘emme- MERCIE 
ner l'enfant afin de vous assurer | R_J n : 

D: quelle est la cause de cet état}, “7 ve regrette beaucoup, mais 
anormal, car quelquefois il est | l'accident est irréparable. 
: facile d'y remédier 
Après avoir fait cette démar- | 
che, si vous constatez qu'il s'agit Q 
d'une infirmité -érieuse, il serait | 


|les blancs ferme, y ajouter le % 
| du sucre. Défaire. le beurre en 
crème avec la 4 du sucre, y in- 
corporer les jaunes d'oeufs battus 
dans le reste du sucre, la farine 
| tamisée, la poudre et ie sel alter- 
|nant avec le lait. Mettre le cho- 
| colat dissous à la vapeur et l'es- 
|sence: faire entrer légèrement 
{les blanes en. les pliant dans la 
| pâte. Cuire 40 à 45 m., au four 


mieux de placer votre jeune gar- | modéré, 350° F. 
ton dañ® une institution qui | 
 : s'occupe de soigner ces cas spé- | | ‘ 
ciaux. | ‘Chez le Garde des Sceaux, 
"Bon courage! l'deux convives se faisaient en- 
e. ù ’ ‘ |tendre. Il était tard, et le chance- 
DUQ = ta) J'ai plusieurs | . Dialoçue conjugal lier, s'adressant à M. Dupin, lui 
vieux chapeaux en | —Vous béillez, disait une fem- | demanda s'il ne pensait pas qu'on 


jme à son mari, vous vous ennuyez 
| donc? : | 
—Ma chère amie, lui dit celui. 
le mari et la femme ne font 
[qu'un et, quand je suis seul, je 
m'ennuie, 3 


dût-servir. 

+-Je suis de cet avis, dit le pré- 
sident, et d'autant plus qu'en di- 
{ LM 
qu'en. Jes attendant nous ne di- 
Inons pas. | 


Mode de préparation: Fouetter ! 


dant nous les attendrons, tandis | 


+ 


La 


LA 


Ë 


Ë 


Et garder à vos coeurs cel ange, votre mère, 


É 


soleil se couche dans la lumière, 


Une enieté 
d'eux et se 
qui roublie 
un moment, devant 
barbouillés 
espiègles bien 
ts de tout le monde et 
de la vie à cinq, 

le do la pluie le beau 
LE pi da sara comme hs — t tourne et ÉRRAUS te 
: ven ‘qu’ une 
ù ou se manger Jacques qui la font| barre bleue pure annonce du 
:Qh! vous, jeunes enfants, vous ignorez encore Din de ét Ce dues mn ES Roca a lendemain. 
|: Tous les combats du coeur qu'on soufre ici-bas, crémeux se mange hvec la four- ue née, non jamais! | Est-ce le contact des yeux francs 
Vous contemplez joyeux, les clartés de l'aurore, - , Passer, qui la regardent et semblent la 
Et l'ange du berceau dirige encore vos‘ pas. . . sur ou quelque chose: |sonder jusqu'au coeur? Gisèle se 
ù ? k ER ésiton faire dn rince-!la tempête intérieure aussi vio-|raisonne: que vous devez me 
Oh! oui, soyez heureux, mais craïgnez les tempêtes, lente que, celle qui boüleverse| trouver insensée, mon Dieu! M'a- 
Fuyez ce jour fatal où votre mère en pleurs | doit être placé devant cha- | le firmament, trempe le sol, creu-|vez-vous dépà manqué? Non, ja- 
Entendrait s'élever sur ves coupables têtes que convive, sur une petite as-|#e des fossés et brouille l'hori- | mais. j'ai souvent eu des peurs, 
Le reproche sanglant des premiers déshonneurs. siette, et couvért d'un en pu on. comme aujourd'hui et ‘toujours 
é si NT \ NlOn doit l'enlever de, et} Les petits enfants ne compren- | Vainement, puisque votre secours 
Ah! puisse le Seigneur à votre humble É va | le sur le à lainent rien à. ce qui. se passe: ils|*rrivait à temps. Je suis. moins 
Du moins avant da ‘mort consoler vos douleurs | a et beur- | sentent un malaise dans la mai-,'#is0nnable que des enfants. Le 

6 j ils n'osent trop approcher 


2 


souvent. 
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il 
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Na sommes fiers de nos églises, de nos écoles; de nas universités, que x 
nous devons à l'effort continu de plusieuts générations. C'est dâns ces mai- 
sons que se perpétuent nos traditions auxquelles nous sommes si fidèlement 
attachés, u 


Ces foyers de notre culture et de nôs traditions seraient détruits ou profanés 
le jour où l'Allemand ou le Japonais envahirait notre pays. Voyez, par 
exemple, ce qui s'est passé en Pologne, pays catholique. Les églises ont été 
converties en salles d’amusements, les universités et les collègés en casèrnes. 
Des milliers de religieux ont été massacrés ou dépouillés et chassés de lèurs 
couvents. Des prêtres ont été ignominieusement trainés dans des camps de 
concentration. La croix est foulée aux pieds. Les enfants reçoivent un ensei- 
gnement paien qui fausse les consciences et sape la morale. 


Canadiens, vous pouvez tous combattre avec vos dollars. Prêtez largement. 
Prêtez jusqu'au sacrifice. Votre argent est une arme efficace. Achetez des 
Obligations dela Victoire. Efforcez-vous d'en acheter sans cesse, jusqu'au 
salut final. L'ennemi est à nos portes. Fournissez à Votre pays le moyen de 
forger les armes de la Victoire. 


MODE D'ACHAT 

Confez votre commande au représentant qui passera chez vous, ou bien à une 
. banque ou à une société de fiducie, ou encore expédiez-ls au Comité de l'Émprunt 
| de la Victoire de votre localité. Les Obligations de Is Victoire sont émises en 
. Coupures de #50, $100, $500, $1000 er plus. Ceux à qui vous remettrez votre 
commande se feront ua plaisir de vous aider, et, au besoin, dé rémplir voue 
formule. Faites-vous expliquer les conditions d'achat par versements. 


D" à a ” 
| G ÉMISSION el 
S DOLLARS VOUS 


[a 


| : NOUVELLE. 
VOS DOLLARS VOUS SAUVERONT : VO 


À + 
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Pour vous donner encore son amour et ses pleure! cette maman si.douce et qui soû- demain sera beau! 
cl du D: vor recbchai, “| Jeanne L'Archevèque-Duguay. 
_ Stella BOUVIER, les attire pas enrte ses bras pour 
: St-Boniface, Man. | les caresser, comme il lui arrive | Vous êtes libres de prêter; 


prêtez pour être libres. 


#8 + 


HE 


F: 


il 


J 


ps New-York. . 

_ Cette H_fogmnkt ds compos di HEBERT. 
1 semble concerto pdur piano et orchestre. ° e 
4 -| Plus de 75 concurrents venant du Elie, Man. 
<ar ; Canada et des Etats-Unis ont par- le 26 janvier 1942. 
trop j ticipé au concours. : - : :. | Chère Mère-G k | 
faut ce Caréme de 1942| Notre caractère gouverne jus-| André Mathieu a 13.ans au- C'est la première fois que je 
soit ment fervent, car |qu'à notre agonie, à jourd'hui. Dans trois jours, il exé-| ous écris. Je ne vous connais 

de nos propres pé- .….. cutera sa propre composition au| bas encore, mais il y a déjà long- 


PEN Dies, de se périls. 


malheureux 

11 faut que je tâche de leur 
a du danger. Et me voilà reparti 
t le pont, à la grande satis- 
et aux cris de joie des enfants, 
au pont; arrivé là, je m'arrête 
comme si j'avais peur. Ernest, é- 
me presse de continuer: je recule d'un air 
ur, qui surprend plus encore Ernest. 
ne voyait rien; la planche paurrie était 
visible. Les autres avaient rejoint, 
en riant les efforts d'Ernest pour 

les 
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carnet 

Chaties, qui avait bu plus qu'il n'avait soif, et qui 
étant des pieds à ln tête. Quand il est sau- 
ve, les ts se mettent à rire de sa mine pi- 
teuse; Charles se fâche; les enfants saïtent su£. 
leurs ânes et lui conseillent en riant de rentrer 
à la maison pour changer  d'habits et de linge. 
11 remonte tout mouillé sur son âne. Je riais 
à part mal de sa figure ridicule. Le courant avait 
entrainé fon chapeau et ses souliers, l’eau ruisse- 
lait js ‘à terre, ses cheveux, trempés, se col- 
laient ‘à/sa figure, son air furieux achevait de le 
rendre Complètement risible. Les enfants “iaient, 
es des sautajent et couraient pour témoi- 

gner gaieté, 
Je jdois ajouter que l'âne de Charles était dé- 
ee de nous tous, parce qu'il était querelleur, 
fn et bête, ce qui est très rare parrni les 

ânes. _: à 
Enñn, Charles-disparut, les enfants et mes ca- 
marades se calmèrent. Chacun me caressa et ad- 


3 


La jeunesse est sacrée à cause | Carnegie Hall, avec la Société 
LACORDAIRE dolf Ganz. 


| donner-à manger à ce pauvre petit; il nous expli- 


mira mon esprit; nous répartimes tous, moi en ! 


tête de la bande. 
* v 


, #æ+ . Le Cimetière 
Nous marchions au pas, et nous approchions du 
cimetière du village, qui est à une lièue du chä- 
teau, “Si now retournions, dit Caroline, et que 
nous reprenions le chemin. de la forét? 
— Pourquoi cela? dit Cécile. ” 


LI 
pe 


Philharmonique dirigée par Ru- 


lettre. * 

. Dimanche il y à eu une partie} 

de cartes à l'hôtel, au profit de 

la Croix-Rouge. Il paraît qu’on 

a recueilli une somme d'argent 
te. 


Nous avons maintenant | un 
re. C'est M. l'abbé 
+de M, l'abbé 


nouveau 
Re Te 
à l'école. d Nous 
tous 


. Meyronne, Sask. 
PR TES le pe janvier 1942. 
hère_ Mère-Grand, 
e vous écris pour r première’ 
fois. A l'école, je fais de l'ouvrage 
de bois pour la Croix-Rouge, 
J'aime bien_ cela. Ma maîtresse 
va me mettre au grade IV jus- 
qu'à Pâques, et puis si je vais 
bien, elle va m'y laisser J'ai 9 
ans. Ma fête est au mois d'août. 
Votre petit garçon, 
d Roger SENECAL. 


t la grille, entra dans le éimetière, regarda 
d'elle, et courüt vers une tombe fraîche- 
ment |remuée. ; 

Ernest l'avait suivie avec inquiétude, et la re- 
joignit au moment où, se baissant vers la tombe, 
elle relevait un pauvre petit garçon de trois ans 
dont elle avait entendu les gémissements. 

“Qu'as-tu, mon pauvre petit? Pourquoi pleu- 
res-ty?” <z; 
L'enfant sanglotait et ne pouvait répondre; il 
était très joli et misérablement vêtu. 

Ve CAROLINE 
Coffiment es-tu tout seul ici, mon pauvre petit? 
{ L'ENFANT, sänglotant. 
-Ils m'ont laissé ici; j'ai faim. 
r CAROLINÉ 
Qui est-ce qui t'a laissé ici? 
L L'ENFANT, sanglotant. 
Les! hommes noirs; j'ai faim. 
| CAROLINE 
“ Ernest, va vite chercher nos provisions; il faut 


quera ensuite pourquoi il pleure et.pourquoi il 


est . 

Hp courut chercher le panier aux provisions, 
pendaht que Caroline tâchait fe consoler l'enfant. 
Peu d'instants après, Ernest reparut, suivi de tou- 
te la bande, que la curiosité attirait. On donna 
à l'enfant du poulet froid et du pain trempé dans est verte. 
du vin; à mesure qu'il mangeait, ses larmes se| Le soir je vais patiner à la 
séchaient, son visage reprenait un air riant. Quand patinoire, et je reviens à la mai- 
Îl fut rassasié, Caroline lui demanda pourquoi il | son à 9 heures. On a beaucoup de 
était couché sur cette tombe. | Plaisir. 

Re EN L'ENFANT Je suis dans le grade IV. J'es- 

C'est grand'mère qu'ils ont mise là Je veux |Pére que ma petite pd 
attendre qu'elle revienne. | Une petite-fille qui vous aime, 


Meyronne, Sask., 
le 30 janvier 1942. 
Chère Mère-Grand, 
C'est la première fois que je 
vous écris. On tricote une couver- 
‘ture pour les soldats. La couleur 


CAROLINE Gertrude SENECAL. 
Où est ton papa? CR 
: L'ENFANT . | a re hmgr 
4 4 e janvier 
» ne sais pas, je ne le connais pas. Chère Mère-Grand, \ 
CAROLINE A : 
Et ta maman? . C'est As grand plaisir bi 
je vous écris pour la p 
: L'ENFANT fois. Je suis bjen. Je vais patiner 
Je ne sais pas; des hommes noirs l'ont emportée|et j'ai beaucoup de plaisir. Je 
comme grand'mèére, - suis au grade IV pour le fran- 
CAROLINE çais et au grade VII pour l'an- 


glais. J'ai onze ans; ma fête est 


Mais qui est-ce qui te soigne? le 17 juillet. J'ai trois frères et 


| L'ENFANT deux soeurs. Mon père est Cana- 

Personne. 
CAROLINE 

Qui est-ce qui te donne à marger? e 

Où est-elle ta nourrice? 

à L'ENFANT « 

SRE | Bossu 
ŒAROLINE | 

Qu'est-ce qu'elle fait? Te Tiré de. l'oodvre de 
« L'ENFANT . | Paul Févai 

Elle marche; elle mange de l'herbe. | US : 
CAROLINE AL 

De lYherbe? 

Et tous les enfants se regardèrent avec suryrise. 

“Elle est doric folle? dit tout bas Cécile DR es 

ANTOINE | 
I ne sait ce qu'il dit, il est trop jeune. ; | 
CAROLINE | d'Odette-Fumet 
Pourquoi ta nourrice ne t'a-t-elle pas emporté? | 
<— L'ENFANT : : 5: Le Vincent = 

Elle ne peut bas; elle n'a pas de bras MEHR 

La surprise des enfants redoubla. (Tous drone réservés) | 
(4 Guivre) | e 


7 --Passepoll poursuivit: — 

dire partout: “Voici ce pauvre jeune 
Nevers qui s'en va”, 
s'ibquiétaient. 


Ste-Geneviève, Man. 
le 30 janvier 1942. 
Chère Mère-Grand, 


élèves dans notre grade. J'espère 
être la première, car je n'ai pas 
peur de l'étude, | 


Votre affectueuse petite-fille, 
Rita LEGAL, 


le 30 janvier 1942. 


[Chère Mère-Grand, 


Enfin mon grand désir est réa- 
lisé: J'écris à Mère-Grand! Puis- 


que vous ne me connaissez pas, |. _…. 


: que . Je 
suis une pétite fille blonde de 
12 ans, et je suis dans le grade 
IV. Nous sommes huit enfants 
chez nous. Le bébé est malade, il 
a cinq mois. Notre papa travaille 
en Ontario, Nous pensons sou- 
vent à lui, 

Nous avons eu une séance a- 
vant Noël. Chacun des élèves du 
couvent y prenait part. Deux 
anges nous ont donné de beaux 
cadeaux. 

Le 18 janvier les enfants ont 
organisé une partie de cartes. 
Chacun fit sa part, même les 
petits. 

Je suis bien contente que nous 
ayons .une si douce température, 
car nous restons bien loin de 
l’école. é 

Chère Mère-Grand, maintenant 
je serai une de vos petites amies, 
n'est-ce pas? ï 

Je vous aime beaucoup. 

Anita CHAMBERLAND. 


e. + ee 

St-Adolphe, Man. 

le 3 février 1942. 
Chère Mère-Grand, 

Voilà bien longtemps que je ne 
vous ai pas donné de mes nou- 
velles. Quelle fut ma joie lorsque 
ma maîtresse me donna comme 
devoir de vous écrire! Je lis tou: 


jours le “Coin des Jeunes” sur’ 


La Liberté et le Patriote et je 
le trouve très intéressant. 

Nous prions beaucoup pour 
que la guerre cesse, et nous de- 
mandons à Dieu qu’il rende le 
monde meilleur afin de pouvoir 
avoir la paix. | 

Toutes celles qui ont eu. de 
bonnes notes pendant ce mois 
doivent aller chez elles à la fin 
de la semaine. Ma soeur Florence 
et moi sommes du nombre, Nous 
ne regrettons pas d’avoir bien 
fait notre devoir lorsque c'était 
le temps. \4 

Le dimanche ler féwrier il y 
eut dans l'église. de St-Adolphe 
la bénédiction des gorges. Plu- 
sieurs vinrent demander à S. 
Blaise dé| les) préserver du mal 
de gorge. Pour cette bénédiction, 
il fallait que M. le curé dise des 


|| Joyeuse Fête 


“ 


18 février 
joue à la morceaux | 1. Quel chef algonquin célèbre| nd udry Ex Sask, 
“mu l'armée anglaise contre les Mets Diale Bases 


2 AE i Jean Caldef, Letellier. 

débuta dans le monde mu- | 2, Quelle forme affecte la chute| Conrad Préfontaine, St-Fran- 
ans,’ étonnan du Niagara? çois-Xavier, . "° “i 

À sr a. di . à “nosdie Pur qia Saindon, Thibaultvil- 

prodigieuse. vit la girafe? Yves Sorin, Aubigny. j 

rares, Marion .joint une |, Quel fut le premier  décou- Emile Gagnon, Lafièche, en 


Unie? 20 février 
dia nt Lorraine Morin, St-Malo. 


SÉg 
L 
Le 
4 

5 


é Toronto en 1927. Fe AL Quelle est la deuxième ville la 21 février 


: : plus populeuse de l'Empire! Jeanne Middleton, St-Léon. 
prières toutes spéciales à ces in- |, britannique? : Françoise Bruyère, Letellier, 


tentions. L'on dit que S. Blaise, 6. Quelle est la différence entre: Henri Dooley, Grande-Clairiè- 
jeté en prison. Là il fit des mi-|  (#) un optométriste? (b) un | Di rétrauit, lhibaultville. 


racles et guérit un enfant aban-| ©Culiste? (c) un opticien? : André Meyer, N.-D. de Lour- 
donné des médecins qui me pou-|7 sr F ande pla- | des. ue 

vaient lui enlever une épine pH. | 7 mue qu avtémne oslarer 0 | Adélard Smith, Cayer, Man. 
se dans sa gorge. k 1 Conrad  L'Ecuyer, il 


Hier nous avons eu un cinéma |8, Mussolini est-il plus âgé que | Sask. $ 
dans salle de: récréation du Hitler? Solange Folliet, Duck Lake, 


22 février 
Marcelle Jeanson, Lorette, 
Dorothy Kemball, St-Georges. 
Adèle Vincent, St-Georges. 
Violette Montvoisin, 


Sask. : 
23 février 
Ines de Fries, Vassar. ; 
. André Lussier, Mariapolis- 
Ludwick Zeglen, Lorette,, 
’ Julia Charles, Grande-Clairiè- 
Par Jeanne DAIGLE re 


Lorraine Charpentier, Léo 
De nos jours, rares sont les |Sask, Ds | ville, 
personnes qui se donnent la pei- | 24 février | 

ne d'écrire des livres utiles pour| Imelda Catellier, St-Malo. 

la gent écolière, Je viens. d'en 
feuilleter un qui a le don d'ini- 
tier les jeunes enfants à connai- |. 


Te. © 4 en développant leur sens d'obser- 
sil (4 vation. | | 
St-Georges, Man. Mlle Jeanne Daigle, de la ville 
le ler février 1942. |de Saint-Hyacinthe, vient de pu- 
Chère Mère-Grand, blier ce charmant volume, illus- 
Voici que je prends quelques |tré, en gros caractères, intitulé: 
instants pour vous écrire. Je vais | Les Contes de Maska. Vous savez 
à l'école tous les jours et j'aime | que Maska est l'abrégé de la ri- 
bien cela. Nous avons ‘une maî-|vière Yamaska. 11 va sans dire 
tresse nouvelle; elle est bien |que ce livre n'est pas dédié seu- 
bonne. Le vendredi elle nous fait | lement aux Maskoutains., Les a- 
faire du dessin et de la couture-|ventures enfantines de ces con- 
Voilà 4 ans que notre école est |tes peuvent se passer aussi bien 


bâtie, le long d'une tout autre rivière 
‘Le samedi je rentre du bois | que celle qui traverse la ville de 
pour maman, Saint-Hyacinthe. (oi 
“Notre bon curé est malade. Je| Les contes de Maska sont em- 
prie bien fort pour qu'il revienne | preints des beautés de la nature 
vite à la santé. canadienne, rappelant la saveur 
De votre petite-fille qui prie|des fables de La Fontaine, mais 


bien fort pour vous. écrits en prose, pour les petits 
+ Marie DUPONT, j|espiègles de l'année 1942. 


o Je 
PE ar mens De | Ma Messe Quotidienne 
CORRESPONDANTS |üre Pains je préface à sen joue FEVRIER 
PR RS el on de Pos mL. 
SASKATCHEWAN l'on ne saurait oublier, ‘ vrier); 3e, de S: Paul; 4e, orai- 
grnees-irine Brière Rode| SP 'aie med emens| ne cine Oucue dre ne 


à notre jeune compatriote, An- 22 févri 
nécal, vrier. 
ñ dré Mathieu, pour sa composition 
MANITOBA : 23. Lundi. Saint Pierre Damien, 
: nn : Abeilles Piquas-|" 0. 2e, de la férie; 3e, de la 


! vigile de S. Matthias; 4e, orai- 
“Par un clair matin de juillet,|: son commandée. Credo. Pré- 
; à l'heure où le soleil commence |! f du ême. Dernier évan- 
St-Adolphe_ Marie Bouvier. [à vider les corolles de la rose,l file. de la férie. 
Elie—Jules Bouchard, Mercel| "© eine Abeille prenait son |24. Mardi. Saint Matthias. Or: 


Ste-Geneviève — Rita Legal, 
Anita Chamberland, 


1 essor d'un important rucher des| 2e, de la férie: 3e, or. comman- 
Hébert. Grondines, Ses deux paires d'ai-| dée, Credo. Préface des apô- 
& les déployées, elle s'élança majes-| tres. Dernier évangile: de la 


Le  professeur—Dites-moi ce |tueuse et grave, au milieu d'un}  férie. ‘ , 
que vous savez sur les verbes? rl d'ouvrières charmantes|25. Mercredi. Quatre - temps. 

L'élève— Monsieur, les verbes, |f°rmant son cortège." ! Messe, propre. Or: 2e, “A 
c'est tout le contraire des chefs| Æcrit dans un style elair,| eunctis”; 3e, “Omnipotens’”; «ee, 
d'Etat. k et imagé, les dl VB << er. commandée, Préface du ca- 

Le professeur—Comment cela? | trouveraient une p x |. rémge . | 

L'élève—Puisqu'ils s'accordent | dans les bibliothèques solaires | fé Æeudi De. ia férie. Comme 
toujours avec leurs sujets. Si vous voulez en savoir plus! hier 


ARR long, faites venir le vw de | #7. Vendredi. Saint Gabriel de 

l'auteur elle-même, où de l'im-| fl’Adéolerata. Messe propre. Or.: 

Le sens pratique primerie Yamaska, St-Hyacinthe,!. 2e, de la férie: 3e, or. corhman-' 

—Oh! c’est! un de mes poulets | PQ. à 75 sous l'exemplaire, ou! dée. Préface du earême; Der- 
que votre chien croque! 40% d'escompte, si vous en cum- nier évungile: de la ’férie. 


— Alors, je n'aurai pas besoin | mandez une douzaine, ou plus. |28. Samedi, Quatre-temps. Com- 
de lui donner à manger ce soir. | : ° GRR le 25. 
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Qi 


RES mm 7, Ds nn . —— <rçn Mes en 


PR EDDE mg 


: 


€" 


"1 fidèles et qu'à l'autel, au 
confessionnal et 


à la chaire s'arré- 
le domaine du prêtre. Tout le 
relèverait de l'Etat. Ce n'est 


e preuve. | 


écrit: “Dans ler circonstanres 
le devoir de l'Eglise est 
soin des âmes, par le Culte, les 


Bacrements et la prédication. Elle 
se tenir à l'écart du reste. “Mais 
card 


ina] Innitzer fut rappelé à 
Aiome, où le Souverain Pontife le 
gemit dans le droit chemin.” 

y “Le mois suivant, le cardinal In- 
nitzer s'exprima différemment : 


à Dieu, Le cas du! 


“L'Eglise”, dit-il alors, “doit exer- . 


i ses droits en proclamant et en 

endant la foi catholique dans 
tous les domaines de la vie humai- 
me”. 


». 


2 ©AOMETEZ DES BONS DE LA VICTOIRE 


f [LT LE | La E 
: Edifices rases 
Ne: hoc é 
er À aujourd'hui de la biblio- 

Carnegie à Winnipeg et 
ie commenté à brûler tous 


livres de valeur qu'elle . con- 

ft. Ils sé sont acharnés à 

détruire les livres contenant des 

ts sur la religion; ils y ont 

M'abord apposé le signe de la 
astika” avant de les brûler. 


À la cathédrale de St-Boniface, 


a d'abord enlevé tous les insignes 
F . après les avoir profa- 
ils furent empilés et brûlés. 

n peu 


plus tard, on incendia la 

ale elle-même, et ses belles 

tours ne sont plus qu'un arnas de 
rres, *” 

L'embrasement de la cathédrale 

ÿiuminait le ville jusqu'à des milles 
de distance. 


: 


€ ACHETEZ OES BONS DE LA VICTOIRE 
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\ 
| 


| 
| 
. 


| Mramways et autobus | 


L iti . 
equisitionnés 

Les Manitobains ont reçu l'ordre 
de se lever lorsqu'un officier alle- 
“mand morte dans un tramway. ou 
un autobus, et il est absolument in- 
terdit de rester assis à moins d'en 
avoir obtenu la permission de l'off- 
cier allemand. 

Cet ordre s'applique indifférem- 
ment aux vieillards comme aux 
jeunes, et de fortes amendes sont 
imposées à ceux qui refusent de 
s'y soumettre, 


diatement par le gauleiter Erich 
«Von Neuenberg pour l'arrestation de 
tout citoyen en vue, et les Juifs 
reçurent l'ordre de s'enregistrer au 
quartier général Deutchesbund. 


Le ceñtre historique du “Lower 


mandants du travail et du commer- 
ce sont transportés iminédiatement. 

L'un des grands avantages de la 
conquête de cette-province consiste 
dans la seisie d'immenses quan- 
tités de blé et de nombreux bes- 
Led qui doivent être envoyés au 


ACHETEZ OS DONS DE LA VICTOIRE 


Tokyo—19 février. 


L'empereur Hirohito, exultant de 
joie en apprenant la nouvelle de la 
victoire de l’armée de l'Axe au Ma- 
nitoba, Canada, a dit aujourd'hui 
-que la conquête de cette province 
est plus importante que toutes celles 
qui l'ont précédée, à catüse de ses 
conséquences. 2 @ pe 

En transmettant ses félicitations 


.-|. «à Adolf Hitler, à Betlin, il exprima 


la joie du ‘Diet japonais” sur:ces 


On détlare aujourd'hui, de source 
autorisée, que la nation canadienne 
entière serait vite bannie du globe 
par l'extermination systématique 
des vieillards et des jeunes enfants, 
et que des plans se forment pour 
que le pays se peuple de familles 
japonaises et allemandes. 


ACHETEZ OES BONS DE LA VICTOIRE. 


Rome-—19 février. 


Considérant le Canada comme 
‘l'une des futures colonies du grand 
empire :talien, Mussolini envoie au- 

- jourd'hui ses félicitations à Adolf 
Hitler, dans ces termes: 

“La nation italienne entière salue 
les braves soldats de l’armée nazie. 
La conquête de ce grand pays nous 
donne tous les “lebensraum” et se 

« charge des vastes populations des 
nations de l’Axe. C'est une grande 
et glorieuse victoire pour Hitler, 
que vus partageons avec votre 
peuple.” 

Le chef italien révèle qu'il se pro- 
pose de rencontrer sous peu le 
Fuehrer allemand, et fera des arran- 
gements pour envoyer de nombreux 
immigrants italiens au nouveau ter- 
ritoire conquis, où, sous le contrôle 
auxiliaire du gouvernement, lés 
colonies nazies et italiennes s'établi- 
raient, Les Canadiens seraient em- 
ployés aux travaux d'esclaves, et 
fièrement le chef italien dit: “Nous 
revivons l'âge de Carthage”, 

Le Duce parlera au “Camera de 
Fasci” à 1 h. demain, d 


10, 


n'en garde aueun pour son propre 


Tous les emblèmes nationaux, sauf 
temen 


Les offenses ci-dessous 
a Tout attentat de 


doit faire enregistrer 
ge ri 
diaire du bureau du Kommandant des 
usage; s'il en veut, il devra les L 
le moyen de l'autorité centrale à Winnipeg. : ; 


immédiatement tout stock de grain, de 
provisions ; se qu 
acheter de 


la “swastikaŸ, doivent être détruits immé- 
une carte de ration et la nour- 


province 
t être achetés qu'en présentant cette carte, 


r 


PERSO GIR. PARLER OU PENSER . NL 
\ NTRAIREMENT À NOS D£CRETS. ‘ 


Publié et commandé par l'autorité de 


NNE NE PEUT A 
co 


(Signé) ERICH VON NEURENBERG 
Gauleiter, 


te mpÉdit :-que Ja LE KE 
serait maintenant de coù Fu PÉemmenEues -: 


Des soldats allemands coffrant des civils qui doivent être emmenés dans un camp de concentrat 


Wort:. jen 11 7 010 


BEKANNTMACHUNG 


Wegen verbotenen Besit. 


d 
ed del des 
gericht des Polizeiregi- 


ments zum Tode verurteilt 


w 


1) Marian Baranowski, warsches  Proge 
3) Witor Sikorski, worschau y Prag 
Dte Volawechurg der Ur: 0-08 erlègt 


Fac-similé du 
saisir d'armes, 


CLAASSEN 
CSSS 


Ceci PEUT arriver icil 


QUELLE VILLE DU MANITOBA. 


dwm-es te 


OBWIESZCZENIE 


Nastepujqce osoby, u kté- 
rych znaleziono À pliée m4 re- 
czne oraz material wybucho- 
RL dont op 

, Zostaly przez Sa 
Dorainy Policii ete na 


1) Marian Baranowski, worsssvs Proqs 
2) Narzie Gajewski, worsrson 
3) Wiktor Sikorski, Worstons. ?'454 
Wyrok eyhonano | 
CLAASSEN 


LATE ET 


placard annonçant la sentence de mort de trois Polonais qui refusèrent de se des- 


; l seul le “reichs:, 
mark ‘ d'occupation”. constitue le 
moyen d'échange à l'avenir. Les 
doliars et l'argent de toute déno- 
mination doivent être envoyés aux 
quartiers généraux dé. l’armée oc- 
cupante. Toute personne possédant 
de l'argent “illégal” à partir de de- 
main, sera fusillée. 


OS DONS DE LA VICTOIRE 
ENDROITS PROHIBES 
Tous les citoyens sont avertis que 
les aéroports sont maintenant dési- 
gnés comme étant des lieux prohi- 
bés, et que quiconque se 
sur ces lieux sera fusillé, 


Les autorités de l'armée occuparte 
ont donné ordre à toutes les ban- 


ion QUI PEUT ETRE N'IMPORTE, 


"R expédié en Allemagne où il: 


Des soldats nazis conduisant des civils à un camp d’internement 


ques du Manitoba de fermer leurs 
portes aujourd'hui. Tout l'argent en 
a été cor J 


quartiers généraux 
du gauleiter;-et de lui remettre leur 
nécessaire de médecine Aucun doc- 
teur et aucune infirmière ne peut 
exercer sa profession sans autori- 
sation 


ACHETEZ OES DONS DE LA VICTOIRE 


LA LANGUE ALLEMANDE DOIT : 


ETRE ENSEIGNEE DANS 
LES ECOLES 
On ordonne que l'allemand soit 


- enseigné dans les écolés du Mani- 


toba, et l'anglais doit être considéré 
comme langue secondaire, Les clas- 
ses doivent commencer par le chant 
“Horst Wessel”, et se. terminer par 
l'hymn2 national allemand, “Deuts- 
chland Uber:Alles”, ‘ 


ACHETEZ OES DONS DE LA VICTOIRE 


trouvera |, LA RATION SUR LA NOURRI. 


TURE EST MAINTENANT 
MISE EN VIGUEUR 

Le pain, le sucre et la viande sont 
rationnés, selon l'ordre du Kom: 
mandant, 

Aucun marchand n'a le droit de 
vendre de ces comestibles sans pré- 
séntation d'une carte de ration, et 
il ne peut être payé en retour qu'a- 
vec des “reichsmarks”, 

Chaque personne n'a droit qu'à 
2 onces de pain par jour, 1 once 
de sucre et 2 onces de viande à 
tous les deux jours, ; 4 

Les prix en doivent être fixés 
pâr le Gauleiter et sont sujets à 
être changés sans avis préalable, 


ACHETEZ OS BONS DE LA VICTOIRE 


ON ORDONNE L'EXPROPRIA-. 

TION DU BLE ET DU BETAIL 

Les fermiers du Manitoba ont 
aujourd’hui reçu l’ordre, par décret 
spécial, d'envoyer aux quartiers 
généraux du Kommandant à Win- 
nipeg, la liste de tout le blé et le 
‘bétail. qu'ils possèdent, Eriviron 


employé comme provision de nour- 
riture pour ce: pays. à 

Le Gauleiter Erich Von Neuren- 
berg, dans un interview spécial ali- 
jourd'hui, a déclaré que le fait ,de 
retenir des provisions de nourriture 
en sa possession serait une offense 
de trahison qui serait sévèrement 
punie, 


temporaire. Le sort définitif de ces prisonniers ne sera ja- 


mais connu de leurs proches, 


_* CECI NE DOIT PAS ARRIVER ICI * 


:  NOUVELLES DE FRANCE | 


Professeurs à 


férences de psychologie pédago- | 
gie à l'Université de Paris. | 

M. Houriau, professeur à la! 
Faculté des lettres de Lyon, est | 
nommé maître de conférences de | 
philosophie et d'histoire philoso=| 
phique. à l'Université de Paris. 


Mesures contre le baron! 
de Rothschild 


VICHY—De nouvelles mesures 


nay, près de Paris. La saisie de | 
ce domaine d'une étendue de 
4,800 acres a été faite en vertu! 
d'une loi qui permet! à l'Etat de 
s'emparer des terrains considérés 
comme étant d'utilité publique 


P | pour les fins de la lutte contre le 
’ F : s | chômage. Le baron de Rothschild 
[st 1 Université de Paris l'a déjà été privé de sa nationalité 
VICHY — M. Lesenne, protes/| française, de ses collections artisi 
seur à la Fatuité des lettres de | tiques et de,la plupart de ses au- 
Nancy, est nommé maitre‘de con- ! res Propriétés en France, 


La médecine vétérinaire 


VICHY-—L'exercice de la méde- 
ne vétérinaire vient d'être rè- 
| gementé par un décret. Désor- 
mais pourront seuls exercer la 1 
médecine vétérinaire 
|çais nés de parents français. Des 
|exceptions sant prévues pour les 
| naturalisés faisant état de ser- 
ont été prises contre le baron | vices exceptionnels rendus à la 
Henri de Rothsthild avet là saisie | France, Le cas des vétérinaires 
de son domaine de Vaux de Cer- | étrangers est réglé’ par la con- 


des 


en France 


les Fran- 


stipule qu'ils seront 


furent 


Difficultés 


distribués. 
tions supplémentaires ont ur ca- | 
ractère d'exception mais que jus- 
ltiñe pleinement la rigueur de 


î L [US 


’ 


Ces 


l 


d'approvisionnement 


VICHY-—Les innombrables dif- 
fiéultés d'approvisionnement 
cette période hivernale 
longuement évoquées au conseil 
ministres, Devant .l'appau 
vrissement continu des marché 
lc gouvernement fut conduit 
[adopter une série de mesures 
propres à améliorer les conditions 
générales d'existence du consora 
mateur. Les mesures sont de deux 
sortes ainsi qu'il ressort d'un 
posé fait par Paul Charbon, se 
crétaire d'Etat du ravitaillement 


. — Les mesures d'urgence 
elles sont destinées à suppléer à 
la carence presque totale des arri- ! 
vages par des répartitions supplé- 
mentaires de vivres de réserve 
Le cas se produisit à Vichy où 250 
gros de pâtes alimentaires furent! 


î | allouées ainsi que 1 6 
vention diplomatique en usage. | que dans le dépar 


Le décret 
autorisés à continuer la pratique 
de leur art s'ils peuvent justifier 
| leur installation en France avartt 
le 13 novembre 1940, 


de | 
furent 


l'hiver. 2.—Les mesures d'en- 
semble, Elles prennent place dans 
le plan de 
général de la nation qui tend à 
accroître la production agricole 


les responsables de l'agriculture 
et du ravitaillement part de l'idée 
que la France eët contrainte par 
les néc@hsités issues de là défaite 
eh par.la continuation de la guer- 
r4 à vivre dans l'autarchiealimen- 
tabs autant dire complète. Pri- 

ee An Stsoprees, et avec les 
imp rta toi amputées aux points 
autrefot fournis par l'empire, la 
France doit par la force des cho- 
ses augmenter coîlle que coûte 
sa production de denrées agrico- 
les et cela en dépit de l'absence 
‘de plus d'un million d'agricul- 
leurs toujours prisonniers. De 
cette contrainte découle toute une 
série d'initiatives d'ordre prati- 
que. Elle fut remise aux cuitiva. 


|tement du Hénault, où récem-\teurs des terres tombées en fri- 
ment, les légumes secs et les oeufs | che qu'une statistique évalue à 
réparti- ! environ dekx millions d'hectares. 


La seconde généralisa le système 
des jardins ouvriers groupés au- 
tour des grandes agglomérations. 


l'approvisionnemerit 


‘Accusés de-trahison 
condamnés en France | 


1 [ment mensuel 
VICHY—Des dépêches venant | + descendu de 213,000 


duns toute la mesure du possible. | de Constantine, Algérie, ont rap- | qu'il était en 1938 à 8,000 tonnes. 
Le principe directeur qui anime | Porté la semaine dernière qu'une | 14 àbprovisionnements de char- 
bon ont diminué de 4,500,000 ton- 
nes à 2,800,000 tonnes, au cours 


Cour militaire française a con-| 
damné une personne à la mort | 
| sous une accusation de trahison | de la même période, 

La même cour a condamné une | 
fenime à 20 ans de prison, une 
autre à 3 ans et un homme à cinq 
ans parce qu'ils ont été trouvés | 
coupables d'aider aux agents! 
d'une puissance étrangère.‘ 


La France manque 
de matériaux 
VICHY--Les jourhaux de Vi- 


|: CANNES--Le célèbre 
Léonelle Cappiello, retiré 


mourir, Il vint tout 


claré qu'une disette 


D 


“Nous n'avons plus de charbon, | couronne d'Italie; il était 
d'essence, de ciment et d'acier”, {7 ans, 


a déclaré M. Lehideux, dans un| 
discours prononcé à Marseille. 

Il a ajouté que l’approvisionne- 
moyen d'essence 


| “Les réserves que nous avions 
| ont diminué et dans certains cas 
{sont complétement disparues. 11 
est temps que ce pays comprenne 
| le gravité de la situation” 


| Mort du peintre Cappiello 


Ines depuis l'armistice, vient de 


chy. ont rapporté des paroles de | prance où il fit toute sa carrière 
M. François Lehideux, secrétaire | 1] était maître de l'affiche dont 4 
des travaux a pe a. dé-!'fit un art. Ses portraits et carice 

e matériel |tures lui valurent aussi une juste | #1 
et de combustible a créé une si- célébrité. Plusieurs de ses ocw- 
tuation grave dans l'industrie | vres sont au musée du Luxem 
française et “qu'une discipline Fi-| bourg. Il était officier de la Lé 
goureuse seule peut nous sauver.” | gion d'honneur .et officier de F 


tonnes 


duite à Rome 


ris 


peintre 
à Can- 


(ect Le tous qu persan 
jeuñé envie de ee déhorrmess: le 
s'omrusment dums le gorge du 


tbrosement « CALE RE | 
La ces Vue, Pine 
agrr vette LL 1] 


vovente sers leg 


âgé de 


Guy de Fontgalland 


PARIS — Le Saint-Père fait 
connaître officiellement que la 
cause de béatification de Guy de”. 
Fontgalland doit être écartée. Le 
jeune homme qui mourut il y s! 
| quelques dnnées jouissait d'une 
grande réputation dé sainteté et; un aviateur anglais qui avait fait 
sa cause de béatificaxion fut intro} une descente fortée en 


dinal Suhard, archevèque de Pa | Læetivym -_ Ste Marie, 
demandes au clergé de re-1Fiandres 


_ La toux le ait 
déprime le système-nerveur 


‘cut tete là ait, 

tn Ur. Mund side & 
| enimes lon portion tente, 

dégagems le phingmun et imalens les branches; après celà, ls toux en- 


x Gonnéenr ‘family! 
8 fois plus, 60 sous chez tous les pharmaciens 


The T. Milbum Ca. Limited, Toronto, Ont. 


noncer à toute activité qui ten- 
| drait à établir officiellement le re- 
br de sainteté à Guy de Font- 
| galland. 


Belge condamné à mort 
VICHY-—Un Belge qui a abrité 


ute 

À la suité de lai été condamné à mort par les 

décision du Saint-Père, le <ér-{autorités alliemendes de ville 
les 


6 «nt du 


en cum dun 


du De. Mond ent mur le warché depuis 48 ane. 


Le sirop ‘‘ Norwne Pier 
Li + mer fabrique des pas 
on P 15 ous tn hotel 


! qui coûtient environ 


at 


L 


& Lis me 


RES 


POS. ‘2 à 


4 M. Hormisdas Dupont, 
* yard, Sask- 


DE 


élu, 
convoquée pour la réparti- 
charges. 


n des 

Les officiers de la Société pour 
1942 sont les suivants: 
| 1 Desautels, omi., chape- 
; V.-J. Guilbert, président; 


A. Rhéaume et O. Marquis, vi- 


t: J. Gauthier, socré- 


commissaire - ordonna- 
: À. Germain, sergent. d'ar- 
; R-A-L Mercier, organisa- 


he 

A LOUER — Boutique de forge 
dans centre catholique, fran- 

| ville, Maison attenante. Pou- 
voir du Hydro. Machineries et 
outillage modernes et complets. 
S'adresser à Boîte 29, La Liber- 
té et le Patriote. 


A VENDRE-—Terre de 130 acres 
en bonne culture, située à 4 
milles du village, Pour plus de 
renseignements, s'adresser à 

Wyn- 


remente et Maréétiés. Nos es 
‘| vitons nos membres à venir en 


environ 80 milles de la; 


A juger par l'enthousiasme de 


nous devons espérer que ce comi- 
té comptera vite une longue liste 
de membres-adhérents. 

. (Communiqué) 


Chevéliers de Colomb: 
Conseil Provencher 


La dernière assernblée du Con- 
seil, qui a eu lieu le 12 février, 
a été fort intéressante, Nombre 
de projets nouveaux y furent dis- 
cutés: M. Dumas, notre dévoué 
secrétaire, financier, donna une 
explication des changements qui 
ont été apportés récemment au 
. système d'assurance des Cheva- 
liers de Colomb; on a annoncé, 
également, qu'à la prochaine ré- 
union, un or:teur invité nous 
donnerait une conférence sur un 
sujet d'action catholique. Cette 
conférence aura donc lieu le 26 
février, L'ora de circonstance 
sera M. l'abbé Adélard Couture, 
directeur général de l’Action Ca- 
tholique dans le diocèse de St- 
Boniface et la causerie portera 
sur le scoutisme, L'expérience 
que M. l'abbé Couture a acquise 
au cours des années de; son mi- 


nistère qu'il a consacrées aux 


grand fiombre, N'oubliez pas la 
date: le 26 févrior. 


Invitations aux soldats 
canadiens-français 


Il a été suggéré, au cours de 
la réunion, que les chevaliers te- 
raient une oeuvre très utile en 
invitant de temps à autre, un 
soldat canadien-français station- 


[né à Winnipeg et appartenant à 


une province étrangère, à venir 
prendre un repas dans leurs fa. 
mille, le dimanche, I1 suffit pour 
cela, de se.mettre, en rapport 
avec-le frère Wade, le gardien 
la hutte, qui se fera un plai- 
r de nous renseigner. 
| Un échange de vues intéressant 
eut ‘ieu pendant l'assemblée, sur 
les moyens qui. pourraient être 
pris pour récréer les soldats cana- 
diens-françris qui sont en service 
dans les camps du Grahd Winni- 


peg. Nous espérons pouvoir an- 
noncer prochainement des pro- 
jets définitifs arrêtés à cette fin 


dans la VICTOIRE! 


I1 nous faut de l'argent pour 
acheter plus d'armes et plus de ma. 
chineries, afin que uos forces ar- 
mées gagnent jusqu'à la Victoire. 

Faites votre part, et que vos dollars Ù 


combattent pour le 


Cinxda. 


— BONS DE LA NÉTOIE 


_ Ne tardez pas à acheter votre 
complet pour Pâques 


Avec deux pantalons: $35.00 


: 


Âchet:z une part 


oeuvres. sociales nous donne dr 


vint 


| Rhéaume, 1001. 


| 
1 


Le jeudi 12 février, Mme Er- 
nest Dumas était l'hôtesse du con- 
seil exécutif de la Société des 
Canadiennes Françaises du Ma- 
nitoba, au Café Waldort. 

Un travail consciencieux rem- 
plit la première partie de l’après- 
midi; les commencemerts d'an- 
née sont toujours fertiles en pro- 
blèmes. Ensuite un succulent 
goûter nous fut servi. Quatorze 


convives prirent place à la table | 


disposée en forme de coeur, et la 
gaieté. et le ‘plaisir régnèrent 
toute l'après-midi. 

Que Mme Dumas trouve ici 
l'expression de notre plus sincère 


merci. 


L'assemblée mensuelle a lieu 
aujourd’hui, à 2 heures 45, à la 
salle Waldorf, Que tous les mem- 
bres se fassent un devoir dé s’y 
rendre. Le’ thé sera servi. 

Georgianna PROVOST, 
| . secrétaire, 
OPA Ba ta vus Maryland 


Fédération des Femmes 
Canadiennes - françaises 


‘Le jeudi 19, à 2 heures, à la 
salle dé l'Auditorium, après-midi 
de couture poèr la Croix-Rouge. 
Venez nombreuses, 
travailler pour une oeuvre chère 
à tous bons citoyens. 


PETITE NOTE 


Samedi soir, le 7 février, un 
groupe de compagnes de classe 
V surprendie Jeanne Frey 
chez elle à l'occasion de son 
quinzième anniversaire, La musi- 
que, les chants et les jeux, ainsi 
que le succulent goûter qui sui- 
vit, firent de cette petite soirée, 
au dire de chacune . des amies 
présentes, une des plus agréables 
qu'elles aient passées, 


Au Club du Sacré-Coeur 
LIGUE DE CINQ QUILLES 
Position des équipes 


10.15—Radio-journal (CBK). 
PM. 


mesdames, | PM. 


5230—Un Homme et son péché, radio- 
te ah de Claude-Henri Grignon 


(CB. 
es1-Mdis journal (CBK). 
SAMEDI 21 FEVRIER 


10,.15—Radio-journal (CBK): 
PM. 


5.30— Chanson Française à CBK 
É ai février mettra en vedette 
des chansons d'André 


. Voici le 
bas 
forage” 
, Leg ‘et “Le Ba- 
teau ‘dont je rève”, de | à 
11.30—Emission française" de CR 


DIMANCHE 2 FEVRIER 

Là es (CBK). 

12.30—Emission de folklore sous la di- 
rection de John Murray C Gibbon. 
Les interprètes sont Ma- 


lenian 
Jacob. Le programme 


À en En avec chui 


Ignace, Marcel Gagnon eri à fait 
l'adaptation radiophonique avec 
musique de scène par Hector 
Gratton, compositeur canadien. 


LUNDI 23 FEVRIER Fe 
15—Radio-journdl (CBK). _* 4 


5.30—Un Homme et son péché; radio- 
roman de Ciaude-Henri Grignon 


{CBK. 
6.37—Radio-journal (CBK). 
MARDI 24 FEVRIER 


A. 
10. 15—Radio-journal (CBK). 
PM. 


5.30—Un Homme et son péché, radio- 
romen de Claude-Henri Grignon 


BK). 
6.31—Radio-journal (CBK). 
9.00—Société des Concerts Sympho- 
niques de Montréal. | 
Le e à ondes courtes de Radic-+ 
Cana à Montréal, CBFY, diffuse 
tous les jours quantité de programmes 
français à l'intention des auditeurs de 
langue française de l'Ouest canadien. 
Les ons ont lieu de 11 heures du 
matin à 11 heures du soir, heure 
centrale. Nous invitons nos auditeurs 
d'être aux écoutes et de nous faire 
parvenir leurs commentaires. Le poste 
à Montréal diffuse sur la bande 
de 25 mètres, sur une fréquence de 
11,705 kilocycles ou de 11,7 mégacycies. 
C ————e—————— 


CBFY, Verchères, P.Q. 
(Ondes courtes) 


MECREDI 18 FEVRIER 


Millette 1 , 767|1100—Jeunesse” Dorée. Sketch. 
Sala . 5 750 | LH. mn Nouvelles? avec Jovette 
Rhéaume 5 780! 1130—Version française des nouvelles 
Guertin 6 70}, pu 1, BBC. se 
sket 

Blanchard … 6 758 1189—Signai-horaire de l'Observatoire 
Bruyère 7 773 es El wa 
Roy 9  730|2 #06 

9 


704 


Hautes.3 parties sans handicap: 
Equipe Rhéaume, 2756; Haute 
partie. sans handicap: Equipe 


Poirier . 


Hautes 3 parties individuelles: 


| Yvette Sala, 574; Albert Rhéau- 


L 


me, 643. 
Haute partie individuelle: De- 


|nise Côté, 27; Albert Rhéaume, 


1 


| 197. 


272. 

LIGUE DES DAMES 
Chaput 7 3 702 
Lévesque 5 5 ru8| 
Aubin 4. 6 684! 

| La Flèche 4 8 672] 
Haute partie: Mme Chaput, | 
1 


| Canadiens 


| Roblin Hotel 


| 


Hautes 2 parties: Mme Arpin, | 
347. 


LIGUE DE DIX QUILLES 


Chev. de Colomb 
Western, Paint 
Cerele Ouvrier 
Can. Publishers 


Soc. St-Jean-Baptiste 
Cub du Sacré-Coeur 
Haute “partie: H. Sala, 243. 
Hautes 3 parties: H, Sala, sf 


ï 


13 
11 
10 
7 
7 
6 
3 
3 


bo b9 © 2 © En & +9 


ps 


D. me 


12.15— Ver. > Soleil avec Tante Lucie. 
12320--Le Réveil rural. Causerie et con- 
100-La Métairie Rancourt. Sketch. 
115—Chansonnettes. 
$ 0 1 

np ls de nouvelles. 


. {La Campagne d'Epar- 
nt x | Guerre). 
rats 
D-Les Chets-d'oeuvre de la musi- 
3 vor Joue) 


ue variée 
3 w—RADIO-COLLEGE: 


330-—Sculpture et orfèvrerie en 
Nouvelle - France: 
veau de la sculpture bay- 
sanne: les Bourgault et 
émules, Causerie de 
Gérard Morisset. 
345-La Maison Canadienne et 
ses origines: Le manoir du 
XIXe siècle. Causerie de 
Jules Bazin. 
400—Au Berceau de nos Libertés 
"Lord. Elgin”. 
420-Femina. sous la direction de 
Mme Pierré Casgrain. 
445-La Marmaille, Sketch pour les 


- entants 

à où A lo-Canada, ce soir 
S œ— Em de la 

5 08— A Canada, ce 


E. 
510-Chronique sportive de Roland 


Sketch de | 


taine 3 ee 
720—"Friendiy usic”, Direction 
Wadd on 


ae 
ni 


| 
= 


Renou- | 


N ous sommes fiers 


mément à 


Une marque spéciale ‘ 


10. 90—Radio- 

10. 1e 
Beaud "7. 

10.30—-Poèmes sy ymphoniques. 


JEUDI i9 FEVRIER 
AM. 
11 00 

à 


del 


que sportive de Roland 


200 pm—Voir gresranme du merc. 
200—Les plus beaux ee 
230—Bulletin de nor 
233-Les chefs-d'oeuvre de la musi- 
ue. 
3. 15— Interméde. 
‘330—RADIO-COLLEGE: 
220--Les poétes français du 
siècles. J 


| Laforgue et Gustave Kahn. 
Causerie de M. Luc Lacour- 


sière. 
345-—Le Théâtre Contemporain. 
Causerie de J. C. en- 
+ fant. 
400—L'Heure du thé. 
415—Fémina, direction Me Pierre 
Casgrain. 


+ - nan plus beaux disques. 


à 

6.00 pm—Voir programme du merc. 

6.15—Tommy Duchesne et ses Cheva- 
liers du Folklore, 

a ei française des nouvelles 
e la 

645-—Causerie de M. Jean-Louis Ga- 


100-Le C Cüré du Village. Sketch. 

130-—Sur les Boulevards, avec Pier- 
rette Alarie, Lucienne Delval, et 
l'orchestre sous la direction de 
André Durieux. 

800—A communiquer du studio. 
830-—Mexicana. Direction Henri Miro. 
200-Les Chefs-d'oeuvre du piano. 

Paul de Marky, pianiste. 
9.30—L'orchestre à cordes de Radio- 
Direction, Alexandre 


10. 00—Radio-journal. 
10. nr" y sportive de Roland 


 1030—Poëmes symphoniques. 
VENDREDI 20 FEVRIER 


à 4 
115 pm.—Voir programme du merc. 
115—L'Heure "Education Musicale. 


Direction, Walter Damroseh. 
200—Sketch. (La Campagne d'Epar- 
gne de Guerre). 
230—Bulletin de nouvelles. 
233-Les Chefs-d'oeuvre de la, musi- 


que, 
315—fntermède, 
330—RADIO-COLLEGE: 
330—-La Musique: La forme ter- 
naire.. Causerie de Claude 
Champagne. 
400-—L'Heure du the. 
415—Fémina, direction Mme Pierre 
Casgrain 
430— Programme musical. 
500 


à A 

6.350 pm —Voir programme du merc. 

645 Récital (Vancouver). 

100—-Variétés. (Emprunt de -te—Vic- 
toire) Relais de l'Auditoriunr du 
Plateau (Montréal), 

8.00-—-L'Heure de la Valse, avec Frank 
Munn. Le Choeur Amsterdam +t 
Vpn pous la direction 

Abe Lyman (NBC). 


FR me souviens. Sketch. Direc- | 


tion Paul Leduc. 
9060—Len Hopkins et son orchestre. 
930—-Les Eahiers Français LS 
945-—Les Voix Françaises (B 
1000—Radio-journal, , ! 


-528% À HUOT 


Tailleur -- 40 ans d'expérience 


A 


sehter les nouveaux chapeaux “Re- 
nown’” pour le printemps . . .; ils 
sont de qualité supérieuré confor- 
la tradition d’ Eaton; tous . 
les nouveaux modèles et teintes du 
printemps y sont compris. 


| 700—Radio-Théâtre. 
| 800—Sérénade pour cordes. Orchestre 
| sous 


Nous tcwmsshs les chapeaux RENOWN” 


de vous pré- 


.… 53.75 


Âci IETEZ DES BONS DE LA VICTOIRE 


10.15--Chronique sportive de Roland Lun 23 FEVRIER 
| am, 


ry. 
10.30—Poèmes symphoniques. 


SAMEDI 21 FEVRIER VERS 
A. L 


et, 
11.598 SEE « de l'Observatoire 
124 1200—Radio-Journal. 


be LIRE qu some: 4 
Le Dares Rural. 
; concert 
ne à : ‘Relais du 
BC). 
-00—A communiq uer du studio. 
due (NBC Millender æet son orches- 


Causerie et 
Metropolitan 


a LA musical. 


515Rador ournal. . 
vatt-chanteur (NBC). 
Leu pu Cam; # d'Epargne. de 
Guerre. userie. 
5.50—Chansonnettes. 
600—Programme musical. 
6.30— Version française des nouvelles 
de la BBC. 


645-—"Aimez-vous les uns jes autres 
—Egoistes ou charitables.” Cau- 
en du KR. P. Marcel Desmarais, 


700—Le Questionnaire de la Jeunesse 
avec l'Oncle Paul. Relais de la 
Salle St-Sulpice. 
1.30—Muriel Hall, contraito, Roger 
Thorn, bariton. Orchestre, di- 
rection J. R. Talbot (Québec). : 
800—Reportage de la joute de hockey: 
Chicago Canadiens. 
9.30—Carmen Cavallero et son orches- 
tre (NBC), 
10.00—Radio-journal. 
|10,15—Musique variée. 
10.30—Poèmes symphoniques. 


AMANCHS 22 FEVRIER 
11.00—Causerie de la Légion Canadien- 


11. 15—Radio-journal. 
1130—"Radio City Music Hall” (NBC). 


11.59—S per cAOFeLrS de. l'Observatoire 


d' 

12.00—" Radio > City Music Hall” (NBC). 

PM. 

12.30—" Vieilles chansons et couplets 
d'amour’, Anna Malenfant, Jean- 
ne Desjardins, Lionel Daunais 
et Jules Jacob. 

100—""Mof Professèur”, Cours de dic. 
tion de M. Georges Landreau. 
115—"La Revue des Hebdomadaires”, 
de Léandre Prévost. 
L2--Pot-pour) musical. 
300--Les chefs-d'oeuvre de 


qu 
3.00— Music for Neighbors'” 
3.15—Chansonnettes. 
330—Airs d'opéras. 
400—L'Heure Dominicale. 
500—Récital de piano. 
5.15—Radio-journal. 
530—Les Fureurs d'un Puriste. 

serie de M."Paul Morin. 
545—Fantaisie. 
600—"Le Trio Lyrique”, 

Mclver et son orchestre. 
630—Nouvelles irançaises de la BBC 
645—Le d'heure 


la musi- 
(NBC). 


la direction de Jean Des- 
lauriers 
“L'Album de Musique Familie- 
re”; Frank Mumnn,! ténor, Jens | 
Dickenson: orchestre, direction 
Gustav Haenschen (NBC). 

906—"Merrie England”. 
ward-German. Orchestre sous la 
direction de. Sir Ernest Mac- 
Millan 

10.00—Radto-journal 

10.15-—.Musique varice. 

10.30—Poëèmes symphoniques. 


200, ave Provencher 


+ 


Cau- | 
avec LL. 


| 


de Camille | 


opéra d'Ed- | 


Taillés à la main d'après vos propres mesures | 
Assortiment considérable et varié 


La morue, la sole et le 
saumon — autant de mats 


e 
£ 


: 
Ë 


His 
E 
Ë 
Ë 


ï 


3 
Ë 
F 
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MARDI 24 FEVRIER se 
Er ÉT- Voir ramme 
M, 
PR p.m.—Voir programme du mere. | PM. ik dti du more. 


209-—Les plus: beaux ues. 


"239-RADIO-COLLRGE: F— 40—Bulletin de nouve 
3.30—Les ae de la É Pure: la Les Chefs-d'oeuvre de la Mu: 
nutrition et estion; . 
3.15—Intermède 
À vitamines. l'Eauserte de H rA 10- SLI =: a 
345-—La Science et la “Querre: -30— ‘poire: x 
Pelimentston du rest. pe on, l'abbé Albert 
userié de M. Louis r= " à 
gouin. ns 400—La Clé des Plantes: la e- 
400—Causerie de Mile Albertine Che- vilisation du mais. Ca: 
né. (L'Association def Biblio- de J 


thécaires de la province de Qué 
415—Fémina. direction Mme Pierre 


asgrain. \ 
k 4.30—Les plus beaux disques. 
445 


à 


& 15=voir yoir progcemm e du een 


er — | du Folkiore 
6.30—Nouvelles france ises de Ja 
; Jean-Louis Gä- 


à : 
645—Voir programme du mercredi, 645—Causerie de ! 


1401 Les d'Argent chééton, pren. 
ampagne Epargne e| 700— hanges . 
Guerre). (A la gloire de la ma- (8ket Li au -Pr._Mor 


royale), 7.30—1ci, Ton ‘chante (Québec 


8.00—A ee vd du tulle. 
rR, 


130287 

800 Rêve de Valse, d'Oscar Strauss. 

re Es la direction de 
u 


Jean 200 ES re Symphoniques. à de 
9.00-L/ tre de Len Hopkins. 
9.30-<A : ponte du studio. sur 
10.00--Radio-journal. 10. PE 7 is | 
10. 1-Ssreniaue sportive de Roland | 10. Es —— sportive de Roland 
Beaudry. Bea 
10.30—Poëèmes symphoniques. 10.30—Poèmes symphoniques. 


FT LE FOYER MECANIQUE 


VOLCANO est fabriqué à St-Hyacinthe par 
‘YOLCANO £E'' 


PRODUITS 100% CANADIEN 


© Permet une économie de 30% à 30% sur le | 
coût du combustible. $ | 


+ @ Assure un chauffage régulier SANS GAZ, 
SANS FUMEE, SA NS PLOSIONS. 


© Se paie à même les économies. 


. Plus de 3000 VOLCANO sont aujourd'hui 
en opération,  . * 


HENRI D'ESCHAMBAULT 


‘146, AVENUE PROVENCHER ST-BONIFAOE | 
TELEPHONE 204 520 


Saint Boniface 


; 


res" (Éauserie) d'apargne de . : 


[ 


